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Introduction

Après avoir été délaissé et mal aimé pendant des 
années par les habitants d’Anderlecht centre, 
Cureghem l’ouvrière, l’industrielle, la multi-
culturelle, le quartier de transit, d’échange, de 
commerce et de trafic, se relève. Accompagnant 
le mouvement régional qui redéfinit la zone 
comme une «centralité nouvelle», le quartier 
concerné par la présente étude se révèle d’une 
richesse insoupçonnée. 

Dynamique, audacieux même, le lieu rencontre 
un succès sans précédent. Le marché est devenu 
un incontournable dans les visites exotiques et 
alternatives de la capitale. 100 000 personnes s’y 
côtoient chaque dimanche. Le site est en train de 
se rénover, s’axant sur un ambitieux masterplan 
développé par Abattoirs SA. 

De l’autre côté de l’axe «Ropsy-Chaudron», le 
quartier «Compas», aussi nommé «Heyvaert», 
est en train de développer un programme de 
contrat de quartier. Les projets vont aider le 
quartier à devenir plus vivable, le commerce de 
voiture d’occasion continue, en effet, à générer 
un grand lot de nuisances.

Dans les environs immédiats de la zone, les pôles 
en développement vont forcément influencer le 
futur de notre zone d’étude. Le développement 
des espaces publics autour de la gare du Midi, du 
site autour de la gare de l’Ouest, la rénovation de 
la porte de Ninove et la création d’un parc sont 
autant d’investissements qui vont déplacer la 
centralité bruxelloise vers le canal.

Cureghem est un lieu qui fascine. Comme pour l’ensemble de la zone 
canal, Bruxelles y réinvestit son énergie après des années de décadence 
suite à la désertion de ses sites industriels. Le potentiel est énorme et 
Abattoirs SA l’a compris. Le groupe privé investi, réfléchi à son avenir, 
finance des projets culturels et sociaux, ouvre le site à des activités 
annexes. Faisant le lien avec le quartier et le périmètre du CQD Compas, 
la rue Ropsy-Chaudron est un lieu «clefs», l’articulation indispensable avec 
la ville mixte et habitée. C’est la zone autour de cette voirie que nous avons 
étudiée avant d’y développer un avant-projet. 

Avec notre projet, nous proposons de penser la 
rue Ropsy-Chaudron comme un nouveau pôle 
de développement. À l’intersection d’Abattoirs 
et du quartier, axe entre la gare du Midi et le 
centre d’Anderlecht, pont sur le canal, hub de 
mobilité, pôle commercial et horeca, son poten-
tiel est énorme. Actuellement, son image est 
négative : congestion, manque de propreté, mau-
vaise réputation pas toujours justifiée, sentiment 
d’insécurité, chancres, commerces et snacks bas 
de gamme. Il n’est pas question de faire table 
rase de son identité, mais bien d’appuyer le pro-
jet sur ce qui existe aujourd’hui : un quartier 
vivant et populaire d’un dynamisme incom-
parable, où règnent l’échange, la diversité et la 
créativité.



006
Suède 36
Anderlecht

Diagnostic
réaménagement de l’espace 
public autour des Abattoirs 
d’Anderlecht

00
Introduction

01
Méthode de travail

02
Contexte

03
Situation juridique et plans 
d’orientation

04
Analyse physique

05
Cadre de vie

06
Commerce & Équipements

07
Mobilité

08
Climat social

09
AFOM

10
Annexes

01
Méthode de travail



007
Suède 36
Anderlecht

Diagnostic
réaménagement de l’espace 
public autour des Abattoirs 
d’Anderlecht

00
Introduction

01
Méthode de travail

02
Contexte

03
Situation juridique et plans 
d’orientation

04
Analyse physique

05
Cadre de vie

06
Commerce & Équipements

07
Mobilité

08
Climat social

09
AFOM

10
Annexes

01
Méthode de travail

Préambule

L’objectif final de cette étude est de dégager un 
consensus de la part de tous les acteurs sur ce 
qu’il convient de mettre en place sur cette zone. 

Après ce diagnostic, la deuxième phase sera l’éla-
boration de trois visions minimum de dévelop-
pement possible sur le périmètre. Enfin, un plan 
d’aménagement sera réalisé donc pour le scéna-
rio d’aménagement retenu. 

Comme prévu dans le cahier des charges, un 
comité d’accompagnement suit l’évolution du 
travail. 

Le diagnostic est le résultat et l’analyse des don-
nées obtenues à la fois sur base d’un travail de 
recherche, d’observation, de relevés, mais aussi le 
résultat d’un processus de concertation avec les 
acteurs présents et les habitants du quartier.

Dans le cadre du contrat de quartier «Compas», Suède36 a été chargé par 
la Commune d’Anderlecht d’une mission d’étude pour le réaménagement 
de l’espace public situé entre les stations de métro Clemenceau et 
Delacroix. Ce rapport rend compte de la première phase de l’étude : le 
diagnostic.
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Nous pensons notamment à : 

•	 L’identité du quartier, sa perception à l’inté-
rieur et à l’extérieur

•	 L’identification de ses lieux symboliques, ses 
lieux significatifs

•	 L’appréciation du cadre de vie, du climat 
social 

•	 La perception du périmètre d’un point de 
vue mobilité, espace public et privé, etc.

•	 Les besoins exprimés ou non exprimés

•	 Les pratiques collectives du quartier

•	 Les liens avec l’extérieur

•	 Les différentes appropriations de l’espace 
public à différents moments de la semaine 
de la journée, etc.

Ces données ont d’après nous une importance 
aussi grande pour le diagnostic que les données 
récoltées par une approche analytique. Elles 
servent par ailleurs à les interpréter, à les nuan-
cer, à les hiérarchiser. Le recoupement des cartes 
« physiques » (état du bâti, de l’espace public, 
etc.) et des cartes « sociologiques » (identité, 
symboles, etc.) permettent la définition de stra-
tégies plus pertinentes.

Méthodologies analytiques

Relevé de terrains

Analyse des données existantes

Un relevé de tous les projets en cours

Cartographie des résultats

Méthodes participatives 

Plusieurs méthodes participatives ont été mises 
en oeuvre dans le cadre du diagnostic :

Questionnaires (résultats et analyse en annexe)
Interviews de personnes ressources
Un groupe de travail (résultats et analyse en 
annexe)

Un certain nombre de données requises dans le cahier des charges ne 
sont pas quantifiables et demandent une expertise de type sociologique. 
Cette approche permettra de rapprocher le diagnostic de la réalité vécue 
du quartier, et de construire des propositions adaptées au contexte social.

Deux Marches exploratoires  : Avec un groupe 
de personnes ressources de jour. Avec un groupe 
de personnes ressources de nuit.

Rencontres thématiques
STIB
Comités Habitants
Maison de la  Participation
Atrium
Bruxelles Mobilité
Abattoirs
Cultureghem
Forum
CRU
…

1

2

1
Un moment de la marche 
nocturne
2
Groupe de travail
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Les rénovations 
présentes dans la zone

Acteurs de la zone d’étude
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Le périmètre d’étude est compris entre les deux stations de métro 
«Clemenceau» et «Delacroix». On est en plein cœur du quartier Cureghem, 
dans le nord de la Commune d’Anderlecht.

1
Périmètre d’étude
(SUEDE36).

2
Le périmètre par rapport à la 
Région Bruxelloise.

1

2
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1

2

3

La zone d’étude se trouve proche des communes 
d’Anderlecht et de Molenbeek-Saint-Jean. Le 
périmètre se développe le long de la rue Ropsy-
Chaudron et est limité à l’Est par la Chaussée de 
Mons et à l’Ouest par le Canal.

Proche du Pentagone, de la Gare de l’Ouest et 
de la Gare du Midi et desservie par deux stations 
de métro, la zone d’étude est très bien située. 
La distance entre les pôles susmentionnés est 
praticable à pied. Historiquement, l’axe «gare 
du Midi /abattoirs» a toujours été un parcours 
très fréquenté en tant que liaison entre les deux 
grands marchés bruxellois.

L’élément catalyseur de ce quartier est la pré-
sence des «Abattoirs». Chaque semaine, du 
vendredi au dimanche, le deuxième plus grand 
marché de Bruxelles prend place au-dessous des 
halles. La halle aux viandes étant sa spécialité la 
plus connue. Il accueille 100 000 visiteurs par 
semaine. 

Anderlecht

Quartier Cureghem

Molenbeek

Saint-Gilles

Bruxelles 
Ville

Gare de l’Ouest

Gare du Midi

Les Abattoirs

La Petite Ceinture

1 2 & 3
Schémas de localisation du 
périmètre (SUEDE36).
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Le quartier est très bien desservi par les transports publics, notamment 
par les lignes de métro 1 et 6 avec les stations Clemenceau et Delacroix. 
On trouve aussi deux lignes de bus, dont le 46 qui connecte le quartier 
directement avec le centre de Bruxelles (de Brouckère) et un ligne de tram. 

1
Localisation périmètre d’étude 
par rapport aux transports en 
commun
(SUEDE36).

1
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Dans le passé le quartier a joué un important 
rôle dans l’évolution industrielle de Bruxelles. 
Cureghem était un pôle important qui fonc-
tionnait autour de l’industrie du bétail. 
Aujourd’hui, le quartier n’a plus le rayonnement 
de ce passé glorieux. Il conserve malgré tout 
l’industrie des abattoirs, quelques petites entre-
prises et un envahissant commerce de voitures 
d’occasion autour de la rue Heyvaert qui pose 
beaucoup de problèmes sans fournir d’emplois 
durables.

En observant le tissu urbain d’aujourd’hui, on 
reconnaît l’ancien quartier industriel qui se 
développait le long du Canal. Si, avec la crise in-
dustrielle, le quartier était tombé en déchéance, 
aujourd’hui il regagne en puissance grâce à 
des projets privés et publics qui se mettent en 
place et un dynamisme qui n’a jamais totale-
ment disparu. Le projet privé de «master plan» 
développé par Abattoir SA est ambitieux. Une 
nouvelle Halle vient d’être inaugurée. Les fonds 
Feder pour la construction d’un nouvel abattoir 
sur le site ont été acceptés. Les événements, les 

1

2

3

1
Schéma tissu urbain quartier 
Cureghem:
en rouge le «quartier 
industriel»
en gris clair le «quartier 
résidentiel»
en gris foncé le quartier  
ZEMU Birmingham
en ocre l’école Erasmus
(SUEDE36).

2
Vu aérienne du quartier: le 
passé industriel de Cureghem 
est bien visible dans le tissu 
urbain. 

initiatives se multiplient, donnant une nouvelle 
image au lieu. C’est sans contexte un endroit 
stratégique à fort potentiel pour le dévelop-
pement de la zone «canal», qui est depuis 
quelques années un enjeu important pour la 
région bruxelloise.
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Cureghem un passé industriel

Jusqu’à XVII Cureghem a maintenu sa nature 
villageoise agricole avec des moulins et des 
brasseries. À partir du XIXe siècle, grâce à pré-
sence du cours d’eau, les premières productions 
textiles à échelle industrielle s’installent sur les 
lieux. 

C’est seulement après la construction du canal 
Anvers-Bruxelles-Charleroi, qui rendait plus 
facile la distribution du charbon, que s’installent 
les premières usines.
Le réseau hydraulique et le chemin de fer qui 
traversait la zone ont permis l’industrialisa-
tion complète de toute la partie occidentale de 
Bruxelles.

Le Cureghem que l’on connait aujourd’hui 
prend donc forme entre 1860 et le 1890. 
Pendant cette période, on voit naître un quar-
tier de maisons bourgeoises entre l’avenue 
Clemenceau et la rue Rossini, la rue de Fiennes 
avec la maison Communale, les quartiers 
«Aviation» et «Vétérinaires» et les quartiers 
ouvriers au Nord-Ouest.

Suite à la crise pétrolière des années ‘70, des 
dizaines d’entreprises industrielles ont fermés 
à Cureghem et des milliers d’emplois ont été 
perdus. Entre 1974 et 1988 près de la moitié des 
emplois industriels ont disparu.

Cureghem et l’immigration

Les premiers immigrants qui ont débarqué à 
Cureghem venaient de Flandre. Une violente 
famine entre 1845 et 1850 a amené des centaines 
d’agriculteurs à venir chercher du travail dans 
l’industrie bruxelloise.

De nombreux artisans du cuir (maroquiniers) 
faisaient également partie de la vague des pre-
miers immigrants. Ils se sont établis, surtout 
au début du XX siècle, dans les environs de 
l’abattoir. La plupart d’entre eux étaient juifs 
et fuyaient les génocides en Russie, en Pologne 
et en Roumanie ou, à partir des années 30, le 
nazisme en Allemagne et en Autriche.

La deuxième vague d’immigrants arrive après 
les deux guerres mondiales quand la Belgique 
conclut, entre 1948 et 1970, plusieurs accords 
pour la fourniture de travailleurs avec l’Ita-
lie puis le Maroc, la Turquie, la Tunisie et la 
Yougoslavie.
Certains travailleurs qui quittaient les mines 
vinrent s’installer à Bruxelles dont à Cureghem.

Avec les grands chantiers de l’expo de 58 et le 
boom économique des années 60, les usines re-
crutèrent beaucoup de mains-d’oeuvre. D’abord 
les Espagnols et les Grecs puis les  Marocains et 
Turcs. Une nouvelle vague d’étrangers s’installe 
à Cureghem. Entre 1965 et 1975, ce quartier 
fortement industrialisé et manquant d’espaces 

1

1
Cureghem- carte de Ferraris 
1770-1778.

Cureghem est un ancien hameau de la commune d’Anderlecht, 
caractérisé par son passé industriel. Aujourd’hui, c’est un quartier 
multiculturel connu à Bruxelles qui affiche encore de nombreuses traces de 
ce passé : canal, bâtiments industriels, maisons ouvrières.
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verts voit partir de nombreux habitants vers 
d’autres quartiers bruxellois jugés plus « sains » 
et agréables ou vers la périphérie proche.

Son positionnement voisin de la gare du Midi 
a toujours fait de Cureghem un quartier de 
transit. Depuis les années 80, on constate une 
augmentation des familles de primo arrivants. 
Cureghem est une première étape en attendent 
d’avoir les moyens pour se déplacer dans des 
quartiers plus agréables. À cause de l’inconfort 
principalement dû au commerce des voitures 
d’occasion, au manque d’espace vert, d’espaces 
publics de qualité, de l’inconfort de certains 
logements bon marché, le quartier est donc subi 
et rarement choisi.

Dans les années ’70, des réfugiés d’Amérique 
latine et du Liban sont arrivés sur les lieux. À 
partir de la fin des années 80 ce fut le tour des 
réfugiés africains. Enfin, durant la décennie des 
années 90 – après la chute du mur de Berlin – 
les migrants d’Europe de l’Est se sont installés 
dans le quartier. La dernière décennie a vu l’arri-
vée d’immigrants en provenance du Brésil, de la 
Bulgarie et de la Roumanie. 

1

2

3

4

5

Aujourd’hui, 40% de la population de 
Cureghem n’a pas la nationalité belge. Si on 
tient compte de la nationalité d’origine ou de 
celles des parents, la majorité de la population 
est d’origine étrangère.  

À Cureghem, la présence d’immigrés en séjour 
illégal est très importante. Selon des estima-
tions, elle représente 20% de la population. La 
proximité de la gare du Midi, les logements bon 
marché, le travail facile à trouver sur le marché 
ou auprès des vendeurs de voitures d’occasion 
expliquent ce chiffre important.

Cureghem et les Abattoirs

On ne peut pas parler de Cureghem sans citer 
les Abattoirs. Encore aujourd’hui, même si cer-
taines fonctions qui lui associées ont changés, 
c’est toujours une source d’emplois pour le quar-
tier et un pôle attractif au niveau régional.

Dans le passé, l’activité d’abattage était totale-
ment intégrée dans la ville, et plusieurs com-
munes avaient leur propre infrastructure pour 
abattre le bétail. En 1838, la Ville de Bruxelles 
décrète la création d’un abattoir plus décentré, 
près de la Porte de Ninove. Mais pour des rai-
sons d’hygiène, de bruits, d’accessibilité et vu la 

1
La gare de Cureghem active 
jusqu’aux années 80; la gare 
a été le point d’arrivée des 
ouvriers pour 20 ans.

2
Paysage industriel de 
Cureghem.

3-4
Cartes postales des Abattoirs. 

5
Le site des Abattoirs entre 
1890-1930 avec le marché aux 
bestiaux, le chemin de fer. 
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demande de plus en plus importante en viande, 
la ville de Bruxelles veut encore décentrer le 
complexe d’abattage d’avantage.

En 1887, une convention est signée. Elle pré-
voit une concession pour un terme de 50 ans au 
profit de la Société Anonyme des Abattoirs et 
Marchés d’Anderlecht-Cureghem. Cette der-
nière s’engage en contrepartie à réaliser l’assè-
chement du terrain marécageux en détournant 
la Senne et à prolonger deux rues : la rue d’Alle-
magne (devenue Ropsy-Chaudron) pour relier le 
site à la gare du Midi et la rue Heyvaert afin de 
le connecter au boulevard de la petite ceinture.
 
Grâce à des techniques ultramodernes pour 
l’époque, l’immense surface couverte, la loca-
lisation stratégique près du canal et l’ache-
minement aisé du bétail par le chemin de fer, 
Cureghem devient rapidement un marché fré-
quenté par l’ensemble de Bruxelles et même par 
toute la Belgique. 

Comme pour le reste du secteur industriel, les 
abattoirs connaissent une crise après les deux 
guerres. Les transports de plus en plus rapides 
et efficaces rendent moins nécessaire l’acti-
vité d’abattage proche de la ville. La crise dans 
les abattoirs influence aussi le quartier autour. 
Plusieurs commerces ferment, les logements se 
dégradent, ce qui entraîne une baisse des loyers 
et attire un public précarisé. 

Au début des années 80, la commune envisage la 
fermeture des abattoirs.
Cette perspective va susciter une levée de bou-
cliers des commerçants et entreprises du quar-
tier. Les maîtres-abatteurs et des entrepreneurs 
de quartier décident de se regrouper en société 

anonyme en 1983 pour sauver le marché et 
les abattoirs. Ils créent la S.A. Abattoirs et le 
Marché d’Anderlecht (Abatan). 

L’enthousiasme, la force de volonté et une nou-
velle organisation des activités relèvent totale-
ment l’économie des installations. Le marché 
hebdomadaire qui s’étale sur trois jours ren-
contre un grand succès. Les caves du site sont 
exploitées pour des événements et génèrent de 
nouvelles rentrées financières. Malgré la délo-
calisation et la désindustrialisation des quar-
tiers proches des villes, Abattoirs SA et Abatan, 
grâce une politique imaginative et audacieuse 
de rénovations et d’adaptation, résistent et se 
renforcent.

1
Le marché aux bestiaux.

2
La nouvelle halle alimentaire.

3
Master plan Abattoirs.

1
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Le quartier Cureghem 

en statistique 

Ce chapitre n’entend pas présenter une analyse 
détaillée du quartier Cureghem. Un diagnos-
tic exhaustif a été fait pour le dossier de base du 
Contrat de quartier durable «Compas» dont 
cette étude fait partie. Ce chapitre a pour but de 
cadrer le périmètre sur son territoire et mieux 
contextualiser l’analyse. 

Les données auxquelles ce chapitre fait référence 
sont relatives aux quartiers Cureghem Rosée et 
Cureghem Bara. 

Afin de pouvoir comparer les données, les quar-
tiers «Duchesse» et «Scheut» ont aussi été 
analysés. Ces zones sont très proches du péri-
mètre et il est très probable que les gens qui y 
habitent fréquentent le marché des abattoirs.

Population

Le quartier Cureghem compte 20000 habitants 
et s’étale sur un territoire de presque 2km2. 
Même si une grosse partie du territoire est occu-
pée par des industries le quartier présente une 
haute densité de population.  

Densité

Les chiffres susmentionnés ne tiennent pas 
compte de la population illégale. Il est donc fort 
probable que la densité soit encore plus haute. À 
Cureghem, en effet, la présence des familles de 
primo-arrivants et d’immigrés en séjour illégal 
est courante.

•• Cureghem Bara : 200221,51 (hab/km2)

•• Cureghem Rosée : 8463,03 (hab/km2)

•• Duchesse : 14339,27 (hab/km2)

•• Scheut : 13422,68 (hab/km2)

•• RGB : 7057 (hab/km2)

(Sources : IBSA, SPF Economie - Direction générale 
Statistique – Statistics Belgium ;  UrbIs) 

Avant d’intervenir sur le périmètre d’étude, il est nécessaire d’analyser et de 
comprendre la réalité du quartier. Pour y arriver, nous reprenons dans ce 
chapitre quelques éléments clefs du monitoring du quartier. 

La population de Cureghem est très jeune et 
compte une majorité de nationalités étran-
gères.  Aujourd’hui, 40% de la population de 
Cureghem n’a pas la nationalité belge. Si on 
tient compte de la nationalité d’origine ou de 
celles des parents, la majorité de la population 
est d’origine étrangère.  

1

1
Densité de population en 2012
(source: monitoring des 
quartiers).
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Le quartier Cureghem 

en statistique 
Part de 0-17 ans dans la population 
totale 2012

•• Cureghem Bara : 29,78 %

•• Cureghem Rosée : 27,10 %

•• Duchesse : 32,14 %

•• Scheut : 26,36 %

•• RGB : 22,4 %

(Sources : IBSA, SPF Economie - Direction générale 
Statistique – Statistics Belgium) 

Âge moyen 2012

•• Cureghem Bara : 31,76

•• Cureghem Rosée : 31,11

•• Duchesse : 29,82 

•• Scheut : 35,92

•• RGB : 37,53

(Sources : IBSA, SPF Economie - Direction 
générale Statistique – Statistics Belgium) 

Part des étrangers 2012 (%)

•• Cureghem Bara : 48,46 %

•• Cureghem Rosée : 44,17 %

•• Duchesse : 35,56%

•• Scheut : 27,21%

•• RGB : 32,58 %

(Sources : IBSA, SPF Economie - Direction générale 
Statistique – Statistics Belgium)
 

On compte beaucoup de familles très nom-
breuses, mais aussi, dans les dernières années, 
une augmentation de jeunes ménages, attirés par 
les prix plus abordables du quartier par rapport 
au reste de Bruxelles. 

1
Part de 0-17 ans dans la popula-
tion totale en 2012
(source: monitoring des 
quartiers).

2
Âge moyen 2012
(source: monitoring des 
quartiers).

3
Part des étrangers 2012
(source: monitoring des 
quartiers).

1
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Le quartier Cureghem 

en statistique 
Revenu

La population de Cureghem vit dans des 
conditions de vie souvent difficiles. La précarité 
économique touche beaucoup d’habitants. Le 
revenu moyen par déclaration est largement 
inférieur à celui de la Région bruxelloise même 
si depuis quelques années des familles de classe 
moyenne avec des revenus plus élevés reviennent 
dans le quartier.

Revenu moyen par habitant 2011 (€)

•• Cureghem Bara : 6842,72 €

•• Cureghem Rosée : 6871,37 €

•• Duchesse : 7097,6 €

•• Scheut : 11380,75

•• RGB : 12884,52

(Sources : IBSA, Direction générale Statistique - Statistics 
Belgium ;  IBSA, SPF Economie - Direction générale 
Statistique – Statistics Belgium)

Cadre de vie

Part de la population à proximité 
d’un espace vert accessible au 
public 2012 (%)

•• Cureghem Bara : 58,61%

•• Cureghem Rosée : 27,01 %

•• Duchesse : 40,15 %

•• Scheut : 94,37 %

•• RGB : 81,75 %

(Sources : IBSA, Direction générale Statistique - Statistics 
Belgium ;  IBSA, SPF Economie - Direction générale 
Statistique – Statistics Belgium)

Cureghem  est une des zones les plus 
imperméables de Bruxelles. L’offre en espace vert 
est faible. La plupart des habitants de Cureghem 
ne disposent pas d’un jardin privé. Des espaces 
de jeux pour enfants, des espaces de rencontre 
et convivialité font défaut. À cause de son passé 
industriel, plusieurs terrains sont fortement 
pollués.

Les sources de nuisance sonore les plus impor-
tantes sont le site des abattoirs et le commerce en 
voiture. Ces deux activités sont aussi l’une des 
causes majeures du trafic de transit et des pro-
blèmes de propreté du quartier. C’est un enjeu 
qui touche tout le territoire de Cureghem. 

1
Revenue moyen par habitant 
2011
(source: monitoring des 
quartiers).

2
Part de la population à proxi-
mité d’un espace vert accessible 
au public 2012
(source: monitoring des 
quartiers).

3
Schéma maillage vert et bleu  
(SUEDE36).

1

2

3
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Les rénovations 

présentes dans la zone

Rénovation rue Ropsy-Chaudron 

En 2007 dans le cadre du Contrat de Quartier 
Durable « Chimiste » (2001-2005) la rue 
Ropsy-Chaudron a été rénovée par Beliris : les 
trottoirs ont été refaits.

Plan directeur CANAL 

Groupement Chemetoff pour Agence de 
Développement Territoriale
2012 en cours

Le plan prévoit une proposition de dévelop-
pement pour le canal de Bruxelles et les zones 
directement concernées le long de son parcours. 
C’est la première fois que le Canal dans son 
entièreté fait l’objet d’une étude. La proposi-
tion du groupe est de réévaluer les possibilités 
offertes par les nombreuses réalités et lieux qui 
s’organisent autour du canal. Il entend assurer 
une mixité entre les fonctions existantes indus-
trielles, portuaires, résidentielles, récréatives et 
éducationnelles.

Ses principes fondamentaux sont :

•	 considérer le canal non plus comme une 
limite, mais comme un lien entre plusieurs 
entités ;

•	 réaménager et renforcer l’espace public ;
•	 repérer les espaces délaissés et en faire des 

opportunités foncières 
•	 valoriser et protéger le patrimoine indus-

triel ;
•	 valoriser le cours de la Senne comme une 

opportunité pour apporter la nature en 
ville.

En ce qui concerne la zone du canal autour des 
abattoirs plusieurs projets sont prévus ou déjà en 
cours. À  mentionner : le réaménagement de la 
Porte de Ninove dont le permis d’urbanisme a 
été récemment délivré et le Masterplan pour le 
site des abattoirs. 

La vision prévoit aussi le changement de statut 
du pôle Birmingham (rive ouest du canal) de 
ZIU, zone monofonctionnelle, en ZEMU zone 
d’entreprises en milieu urbain. Le but serait 
d’intégrer fonctions résidentielles et publics aux 
sites à caractère industriel. 

Sur le territoire de Cureghem, 9 contrats de quartier, dont 7, sur la 
Commune d’Anderlecht ont été exécutés. Le quartier fait aussi l’objet des 
plusieurs études ou diagnostics dans une réflexion plus grande, au niveau 
régional.

1

2

3

1
Le plan directeur Canal prévoit 
dans la zone du périmètre 
d’étude plusieurs interven-
tions: entre eux en ocre la porte 
Ninove, en rouge master plan et 
en gris le pôle Birmingham.

2
Le plan directeur Canal 
(source: Groupement 
Chemetoff).
3
Le plan directeur Canal par 
rapport à la région bruxelloise 
et le périmètre d’étude.
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Les rénovations 

présentes dans la zone
Contrat de quartier Petite Senne 
2014-2018 

Le périmètre du contrat de quartier de la Petite 
Senne touche la limite de la Commune d’An-
derlecht et est donc très proche de notre zone 
d’étude. 

Sans devoir citer tout le programme des inter-
ventions, il est par contre important mention-
ner la proposition d’un jardin d’hiver le long 
du Quai de l’Industrie et de la rue du Bateau. 
L’accès à cet espace vert et public assez consis-
tant sera aussi possible par la rue Heyvaert.  

Dans la réflexion pour le réaménagement de rue 
Ropsy-Chaudron et du parvis face à la grande 
halle, il faudra tenir compte de la connexion di-
recte avec les futurs jardins d’hiver depuis l’en-
trée du site. Cette axialité sera renforcée avec le 
nouveau réaménagement de la porte de Ninove.

Contrat de quartier Compas 
2013-2017

La présente étude est prévue dans le programme 
du Contrat de quartier «Compas». Il s’agira 
dans notre mission de tenir compte des autres 
propositions du programme du CQD. En par-
ticulier, la proposition en association avec la 
Région de Bruxelles-Capitale d’aménager un 

parc linéaire sur le tracé de la petite Senne qui 
traverse le quartier Compas depuis la porte de 
Ninove. 

Le « tronçon » qui nous concerne particulière-
ment est défini avec la lettre «A» dans le pro-
gramme du CQD «Compas». Il est situé entre 
la rue du Compas et la rue Ropsy-Chaudron. 

Dans la vision pour l’espace public entre 
«Clemenceau» et «Delacroix», il sera donc 
important de structurer une liaison avec ce futur 
espace vert. 

1
En bleu, le périmètre d’étude; 
on constate l’axialité entre 
l’entrée Abattoirs, le jardin 
d’hiver  CQD Sennette et le 
projet de la porte Ninove.

1
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Les rénovations 

présentes dans la zone
Master Plan Abattoirs

En 2009, Abattoirs SA entame une étude sur les 
possibilités de développement de son site. La po-
pulation n’a pas été impliquée directement, mais 
plusieurs acteurs ont été sollicités pour enrichir 
l’étude de leurs expertises : la Commune d’An-
derlecht, Erasmushogeschool , AATL, le Maître 
architecte, la STIB, des experts extérieurs et le 
Port de Bruxelles.

Le futur du site des abattoirs prévoit une cohabi-
tation de ses fonctions industrielles avec un rôle 
plus urbain et mixte. On parle du « ventre de 
Bruxelles », comme slogan identitaire. Le projet 
prévoit la création d’une grande plaine autour de 
laquelle se développeront des fonctions indus-
trielles et urbaines. Le projet propose de conser-
ver les activités d’abattage et de marchés sur le 
site.

Le masterplan des Abattoirs se base sur 5 prin-
cipes :

•	 ouvrir et relier le site Abattoirs avec la ville par 
la création des percées physiques et visuelles ;

•	 créer un espace public ouvert de 60 000 m2 : 
« cette grande plaine deviendra l’illustration 
des échanges informels de la vie multicultu-
relle de Bruxelles. » ;

•	 développer des entrepôts urbains autour de cet 
espace ;

•	 les contours de la plaine seront constitués par 
des bâtiments visibles depuis une plus grande 
distance, des repères dans la ville ;

•	 les fonctions prévues sur le site sont : un 
abattoir (1000 m2), une halle alimentaire 
(12000m2) et un auditorium appelé « black 
box ».

1
Master plan Abattoirs

1
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Les rénovations 

présentes dans la zone
Conseptbegeleiding 
stadvernieuwingsproject Slachtuizen-
sire en Erasmushogeschool 

L’étude a été confiée aux bureaux BRUT et 
KARBON par la VGC en coopération avec 
l’Erasmus Univerity College (EHB) et Abattoirs 
SA. La réflexion se concentre sur l’intégration 
du master plan avec le site de l’école Erasmus et 
ses intentions de développement futur. L’analyse 
se base aussi sur le principe d’ouvrir le site 
Abattoirs-Erasmus et de garantir une connexion 
vers le Canal.

Une proposition d’aménagement d’espace 
public autour des deux lieux est proposée. En 
ce qui concerne notre étude, le développement 
du nouvel axe «Canal / Chaussée de Mons», 
l’étude d’un parcours à mobilité douce qui tra-
verse le canal, et l’amélioration de la connexion 
«Delacroix / Erasmus» est primordiale et doit 
être intégrée à notre réflexion. 

Le principe guide de l’étude Erasmus est le 
même de celui qui concerne ce diagnostic : tra-
vailler sur les abords du site, sur le dialogue entre 
le master plan du site «privé» et les espaces 
publics de la commune et sur l’ouverture du 
site vers les quartiers environnants. Les moyens 
proposés sont ceux de la durabilité, de l’espace 
public et de la qualité de vie.

1 2 & 3
Schémas étude école Erasmus 
( source: BRUT + KARBON)

Un des principes du plan 
Erasmus est de connecter le 
canal avec le quartier. Créer un 
axe entre Abattoirs et l’école 
Erasmus. L’axe continuera aussi 
au-delà du Canal vers le centre 
d’Anderlecht. Un chemin doux 
avec piste cyclable est proposé 
; il passera sur le pont juste en 
face de l’école. 
L’idée est aussi de voir le site 
Abattoirs plongé dans un 
espace public dynamique. 

1

2

3
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Les rénovations 

présentes dans la zone

1
Localisation périmètre par 
rapport aux plusieurs études 
et rénovation présentes dans la 
zone (SUEDE36).
en ocre CQD de la Sennette
en bleu CQD Compas
en rouge Master plan Abattoirs
en marron Étude Erasmus

1



025
Suède 36
Anderlecht

Diagnostic
réaménagement de l’espace 
public autour des Abattoirs 
d’Anderlecht

00
Introduction

01
Méthode de travail

02
Contexte

03
Situation juridique et plans 
d’orientation

04
Analyse physique

05
Cadre de vie

06
Commerce & Équipements

07
Mobilité

08
Climat social

09
AFOM

10
Annexes

02
Acteurs de la zone d’étude

Commune d’Anderlecht

La présente étude est menée par la Commune 
d’Anderlecht dans le cadre du Contrat de 
Quartier Durable «Compas».
La Commune est gestionnaire de la voirie 
Ropsy-Chaudron au contraire de la Chaussée de 
Mons qui possède un statut régional.

Région Bruxelles-Capitale

La Région Bruxelles-Capitale est gestionnaire 
de Chaussée de Mons et du quai de l’indus-
trie. L’étude fait partie du contrat de quartier 
Compas financé par les fonds régionaux. 

Bruxelles-Mobilité

Une collaboration avec Bruxelles-Mobilité est 
indispensable pour garantir une réflexion com-
prenant une vision à échelle régionale. 

Pour rappel, l’objet de cette étude est de présen-
ter plusieurs scénarios pour le futur de la voirie 
Ropsy-Chaudron et pour les espaces annexes en 
lien avec le site des abattoirs. Une réflexion sur le 
sens de circulation, sur le parking, etc. nécessite-
ra une collaboration étroite avec cet opérateur.

Abattoirs

Le site des Abattoirs d’Anderlecht est le centre 
névralgique du quartier. Un des buts de cette 
étude est d’apporter une vision d’aménagement 
de la rue Ropsy-Chaudron en cohérence avec 
le master plan proposé par Abattoirs SA. Les 
deux projets et plans doivent se compléter et 
collaborer. 

Plusieurs rencontres avec les auteurs du master 
plan Abattoirs ont été organisées et ceux-ci font 
partie du comité d’accompagnement de la pré-
sente étude, ainsi que le conseiller «urbanisme» 
de la société Abattoirs. Cette étude sera l’occa-
sion d’initier la réflexion sur l’articulation d’un 
site à caractère industriel avec les quartiers rési-
dentiels qui l’entourent. 

STIB

Le périmètre est délimité par les deux stations 
de métro «Clemenceau» et «Delacroix». Près 
du site, on compte également deux lignes de bus 
et une de tram. L’accessibilité en transport en 
commun est optimum, mais pas sans poser des 

La gestion, l’usage et l’animation d’un espace public proche d’une gare 
importante et d’un réseau routier dense comptent un grand nombre 
d’acteurs. Il s’agit de les identifier afin de mener à bien chaque étape du 
processus de réalisation.

problèmes de saturation et de cohabitations des 
modes de déplacement.

Une réflexion sur les deux stations métros a été 
entamée par la STIB. En particulier, l’étude 
pour une meilleure répartition des flux piétons 
les jours du marché entre les deux stations qui 
pourrait améliorer la situation actuelle.

Forum Abattoirs

Forum Abattoirs est né en 2013 de la collabo-
ration entre Inter-Environnement Bruxelles, 
le Centre de Rénovation Urbaine et Abattoirs 
SA. Cette organisation a pour objectif de faire 
émerger un débat public sur l’avenir du site des 
Abattoirs d’Anderlecht et de ses activités.

Le groupe Forum Abattoirs travaille depuis 
deux ans sur le site et collabore avec tous les usa-
gers du site : leur expertise est une grande oppor-
tunité et richesse pour cette étude.

Habitants

La zone étudiée et ses environs immédiats sont 
aussi une zone d’habitat densément peuplée. Les 
habitants sont donc directement intéressés par 
l’espace public dans les deux atmosphères exis-
tantes pendant les jours du marché et pendant 
les autres jours de la semaine. Ils sont les pre-
miers à subir les conséquences du flux de piétons 
records pendant les jours du marché. 

Commerçants

La rue Ropsy-Chaudron et la chaussée de Mons 
sont les axes commerçants du quartier. Les com-
merçants sont des acteurs importants de la zone. 
Les activités présentes sur rue Ropsy-Chaudron 
garantissent une animation aussi pendant les 
jours sans marché.   
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Situation juridique

& plans
d’orientations

PRAS

PCD

Master plan Abattoir 2020

Plan d’orientation

Parcellaire
&

Droits de propriété
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03
PRAS

 
Le Plan régional d’affectation du sol (PRAS) détermine l’affectation générale 
des différentes zones du territoire de la Région, ainsi que les mesures 
d’aménagement des principales voies de communication. Le PRAS a été 
adopté par le Gouvernement bruxellois le 3 mai 2001. Il a été modifié par 
les arrêtés du Gouvernement de la Région de Bruxelles-Capitale des 16 
juillet et 2 mai 2013.

Les 3 zones principales du périmètre d’étude 
sont : 

•	  zone d’entreprises en milieu urbain (rose),

•	 zone à forte mixité (marron),

•	 zone d’équipements d’intérêt collectif ou 
de service public (bleu clair).

Les Abattoirs et notre périmètre se trouvent en 
zone de forte mixité avec un intérêt collectif ou 
public.

1
PRAS

1
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PCD

En 2013 La Commune d’Anderlecht en collaboration avec le bureau 
d’étude COOPARCH ont structuré et publié le Plan communal de 
développement PCD. Le but de cette étude est de valoriser le territoire 
de la commune d’Anderlecht selon les thèmes de durabilité, identité et 
entreprise.

Grâce à des actions de réaménagement urbain 
et développement urbanistique, le PCD vise à 
valoriser la morphologie et la qualité existante 
du point de vue paysager, renforcer le centre his-
torique, garantir un dynamisme commercial et 
investir dans de nouveaux domaines.
 
Quatre zones de projets urbains sont pointées :
 
•	 Neerpede
•	 Le Centre
•	 Canal
•	 Cureghem

Neerpede

Neerpede est un quartier rural situé à l’est du 
territoire d’Anderlecht. Zone très riche biolo-
giquement, unique en Région bruxelloise qui se 
caractérise par de grandes plaines et des zones 
humides.
 
Ces 700 ha représentent de grandes opportuni-
tés paysagères pour la commune. Le PCD pro-
pose de mettre en valeur ce patrimoine naturel 
et de promouvoir également une production 
agricole durable. Ce quartier pourrait être l’op-
portunité d’amener l’agriculture en ville.

Le Centre

Le Centre d’Anderlecht peut compter sur 
un important patrimoine bâti et une intéres-
sante offre commerciale. Desservi par plusieurs 
moyens de transport, il peut être considéré 
comme pôle multimodal. Le centre peut facile-
ment devenir un pôle dynamique et multicultu-
rel au niveau régional.

Canal
 
Le Canal coupe la commune d’Anderlecht en 
deux.  Le Canal fait déjà l’objet d’une réflexion 
de réaménagement et rénovation au niveau 
régional : le plan directeur Canal. Le projet de 
densification résidentielle de Biesteboeck touche 
aussi les alentours du canal.
 
Sur Anderlecht, les quartiers autour du canal 
se caractérisent par la forte présence d’activités 
industrielles. Une réflexion sur l’intégration de 
ces quartiers avec la fonction résidentielle est en 
chantier. Le Canal, en plus d’être une ressource 
économique, peut devenir aussi une ressource du 
point de vue paysager, touristique et de loisirs : 
des aménagements favorisant la mobilité douce 
et l’espace public pourraient changer l’image 
actuelle du canal.

1
PCD commune d’Anderlecht.

1

Neerpede

Le Centre

Le Canal

Cureghem
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03
PCD

Cureghem

Le quartier de Cureghem est un des enjeux ma-
jeurs de la commune. Géographiquement, c’est 
le quartier qui connecte la commune d’Ander-
lecht avec Bruxelles-Ville. Actuellement, trois 
grands projets à échelle urbaine touchent les 
alentours et le périmètre de Cureghem :
 
•	 la Gare du Midi
•	 le site Biesterbroeck
•	 le master plan Abattoirs

Le PCD souligne l’importance de ces projets 
pour le futur de Cureghem, considérés comme 
de «possibles déclencheurs» d’une rénovation 
urbaine à échelle du quartier. En ce qui concerne 
le périmètre de notre étude, le master plan 
Abattoirs en est le protagoniste.
 
Le PCD souhaite que :
 
•	 le site Abattoirs soit adapté pour de nom-

breux usagers;
•	 ce projet soit l’occasion d’une réflexion sur 

la connexion du Canal à la Gare du Midi ;
•	 le tracé de la petite Senne soit signalé ;
•	 la place des Halles devienne publique et pro-

fitable pour les habitants du quartier à diffé-
rents moments de la journée ;

1
La vision du PCD pour le 
quartier Cureghem.

Le master plan Abattoirs 
comme déclencheurs d’une 
rénovation urbaine généralisée.
L’épine dorsale «publique».
Les connexions avec le reste de 
la commune d’Anderlecht.

1

•	 les futurs logements du site respectent les 
normes concernant le confort et le cadre de 
vie des habitants ;

•	 le site s’ouvre vers le quartier.
 
Un des enjeux majeurs de Cureghem est la né-
cessité de créer de nouveaux espaces publics de 
qualité.

Une véritable épine dorsale « publique » est 
proposée dans le PCD. En plus d’une requali-
fication de certaines rues telles que rue Ropsy-
Chaudron, rue Bara et rue des Deux Gares, le 
PCD propose un cheminement qui traverse et 
relie les quartiers de Cureghem.

Cet axe connecte plusieurs places et squares de 
Cureghem et est une alternative à la chaussée de 
Mons constamment congestionnée.
 
Une réflexion sur les connexions entre le quar-
tier et le reste de la commune est également 
suggérée.

Celle-ci devrait s’appuyer sur l’importance de 
favoriser la multimodalité et de consacrer des 
passages pour la mobilité douce sur le Canal . 
Au niveau des connexions entre Anderlecht et 
Cureghem, le PCD propose aussi le réaména-
gement du square Émile Vandervelde comme 
porte d’entrée de Cureghem. 

 

Abattoirs

Square Émilie
Vandervelde

Épine 
dorsale

Connexions
Canal
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Master plan Abattoir 2020

Les principes du projet en terme de liaison avec 
le quartier et d’espaces publics sont :

•	 l’ouverture du site vers la rue Ropsy 
Chaudron. Les échoppes sont amenées à dis-
paraître, les commerces seront déplacés aux  
rez-de-chaussée des nouveaux bâtiments 
prévus en face de la Halle alimentaire ; 
 

•	 de mettre en avant le rôle de lien qu’est la 
rue Ropsy Chaudron, entre le grand Parvis 
et le reste du quartier ;

 
•	 de garantir une continuité spatiale, en 

termes d’espace public, et de connexion 
douce entre le site Abattoirs et la rue 
Sergent de Bruyne-place Jorez ;

 
•	 de renforcer la visibilité du site. À la place de 

l’actuel site Renault, il est prévu de réaliser 
une percée vers la chaussée de Mons. Cette 
ouverture sera l’occasion de donner une 
deuxième façade aux Abattoirs ;

 
•	 de proposer un nouvel axe qui relie le Canal 

et l’école Erasmus avec la place du Conseil 
en passant par le site Abattoirs ;

 
•	 d’éliminer la barrière qu’est le parking 

Abattoirs. Le talus du parking devrait être 
remodelé pour retrouver le même niveau 
que le quai de l’Industrie.

 
 

1
Les principes du master plan 
Abattoir en terme de liaison 
avec le quartier et d’espaces 
publics

1

Le master plan Abattoir a déjà été décrit dans les grandes lignes dans les 
chapitres précédents. Le projet est analysé ici plus en détail.

Comme nous avons expliqué précédemment le 
site Abattoirs deviendra un grand parvis. 

Cet espace doit être un espace partagé, capable 
de :
 
•	 intégrer toutes les activités du site Abattoirs 

avec la nouvelle dimension publique ;

•	 dépasser les limites physiques qui ferment le 
site ;

•	 hiérarchiser l’espace et l’utilisation sans 
devoir construire des séparations.

Chaussée de M
ons

Place du 
Conseil

Place 
Jorez
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03
Master plan Abattoir 2020

Le masterplan  Abattoirs est un long proces-
sus qui se mettra en place dans les 5 prochaines 
années.
 
Le projet est structuré par phases. 

Pour  arriver à instaurer un dialogue avec le mas-
ter plan, la réflexion du futur réaménagement 
de la rue Ropsy-Chaudron doit tenir compte 
de cette structuration et travailler par phases 
également.
 
Actuellement, les phases sont :
 
•	 1. La construction de la nouvelle halle ali-

mentaire et le déplacement, à l’intérieur de 
ses murs, du marché à viande. L’avant-projet  
prévoit, à la place du marché à viande, la 
construction d’un parking et d’une  zone 
logistique avec un accès aux caves ; 

•	 2. Le  développement du North Market, de 
la black-box et un parking de rebattement ;

•	 3. Le développement du nouveau bâtiment 
pour l’activité d’abattage.

 
À l’état actuel, le projet se trouve en phase 1 : la 
halle alimentaire vient d’être terminée.
 
Outre les phases susmentionnées, les interven-
tions qui vont intéresser notre périmètre sont 
également :
 
•	 l’ouverture vers la rue Ropsy-Chaudron et 

l’élimination des échoppes ;

•	 la construction de logements à la place 
des bâtiments 16,18 et 20 de la rue Ropsy 
Chaudron ;

•	 la réorganisation des activités et des par-
cours logistiques sur le site selon l’évolution 
des différentes phases ;

•	 le nouveau projet de la station Delacroix 
qui vise à résoudre la division entre le site 
Abattoirs, la rue Ropsy-Chaudron et le 
canal.

 

Pour toutes ces raisons, notre étude n’exclut 
pas la possibilité de mettre en place un aména-
gement transitoire sur le périmètre évoluant en 
fonction des étapes.
 
Ce réaménagement transitoire devra tenir 
compte de :

•	 la nouvelle halle alimentaire ;

•	 la présence des échoppes et la fermeture 
physique vers la rue Ropsy-Chaudron (en 
attente d’une démolition) ;

•	 de l’infrastructure actuelle du métro, au 
niveau de la station Delacroix (endroit où le 
métro entre sous le site). Cette infrastruc-
ture constitue une barrière entre le site, la 
rue Ropsy-Chaudron et le canal.
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03
Plan d’orientation

1
Plan d’orientation:
-en rouge les connexions 
instaurées par le master plan 
Abattoirs avec le reste du 
quartier, 
-en bleu les projets touchés par 
ces connexions. 

1-porte de Ninove
2-l’épine dorsale «publique»
3-Gare du Midi
4-Biesterbroeck
5-pôle Birmingham
6-Master plan Abattoirs
7-le parc de la Sennette

1

1

2

3

4

5

6

7
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03
Parcellaire

1
Parcellaire.
Source : cadastre commune 
Anderlecht.

1

122B8

122Z7 122T7

122D8

138D9
138/02N

Les parcelles qui concernent le périmètre 
d’étude sont :

•	 - 122Z7 : tunnel métro, domaine de la 
Région de Bruxelles-Capitale-biens géré par 
la régie foncière de Bruxelles-Capitale, rue 
du progrès 80

•	 -122T7 : station de service, Vennootschap/
Abatan, Rue Ropsy-Chaudron 24

•	 -122B8 : terrain Abattoirs, Vennootschap/
Abatan, Rue Ropsy-Chaudron 24

•	 -122D8 : terrain Abattoirs, Vennootschap/
Abatan, Rue Ropsy-Chaudron 24

•	 -138D09 : terrain Abattoirs, Vennootschap/
Abatan, Rue Ropsy-Chaudron 24

•	 -13802N : terrain Abattoirs, Vennootschap/
Abatan,  Rue Ropsy-Chaudron 24

La parcelle 122B8 appartient à la commune 
d’Anderlecht, Abattoir la gère sous emphytéose. 
Le bail qui lie ABATTOIR et la commune 
d’Anderlecht est un bail emphytéotique clas-
sique renouvelé le 1/1/1999 et qui court jusqu’au 
31/12/2050. 

Le contrat stipule le type d’activités pouvant 
être exercées sur le site et conditionne également 
les transformations possibles de celui-ci.

La parcelle 122D8 et 138/02N qui bordent la 
chaussée de Mons et qui accueillent la Halle 
Alimentaire appartiennent de droit à la SA 
Abattoir (zone d’implantation de la ferme 
urbaine). 

Dans la vision d’un nouveau réaménagement des espaces entre 
« Delacroix » et « Clemenceau », il est indispensable d’identifier les 
propriétaires des parcelles afin d’organiser les travaux et prévoir la gestion 
future des lieux et leurs entretiens.
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Analyse physique

Le site et les quartiers avoisinants

La sectorisation entre 
ville et site Abattoir

Les éléments qui consti-
tuent l’espace vide

Le mobilier urbain
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04
Le site et les quartiers avoisinants 

 

1
Les quartiers de la zone 
d’étude. (SUEDE36)

On constate la présence de 4 quartiers autour du périmètre : Ropsy-
Chaudron - Abattoirs, Compas-Heyvaert, Jorez-Bara, Birmingham 
- Anderlecht-Centre.  Ils ont tous leur spécificité morphologique et socio-
économique propre. La façon de se lier aux deux pôles de notre zone 
d’étude «Abattoirs» et «rue Ropsy-Chaudron» est différente pour chacun 
d’entre eux.

1

Birmingham/ 
Anderlecht-Centre

 Ropsy-Chaudron/Abattoirs

Compas-Heyvaert

Jorez-Bara
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Birmingham/Anderlecht-Centre 

D’après les questionnaires et les interviews, et 
en particulier la rencontre avec la Maison de la 
participation d’Anderlecht qui se trouve dans 
ce secteur, les habitants du côté ouest du canal 
ne vont pas au marché des Abattoirs, considéré 
comme trop chaotique et congestionné, ils pré-
fèrent le marché de place de la Vaillance ou se 
déplacer jusqu’à celui de la gare du Midi.

Physiquement, le Canal est une limite qui divise 
en deux la commune d’Anderlecht, et par ail-
leurs, toute la Région bruxelloise. La rue Ropsy-
Chaudron est pour eux l’axe de connexion vers 
le pôle modal et commercial de la gare du Midi, 
et le centre-ville.

Jorez-Bara

Les habitants de ces quartiers sont les premiers 
usagers du marché et des commerces de Ropsy-
Chaudron - Abattoirs. Ce quartier se situe entre 
le pôle de la gare du Midi et le pôle Abattoirs. 
Pour les habitants de ces quartiers, les deux mar-
chés sont perçus comme un événement unique et 
souvent ils fréquentent les deux le même jour. 

Compas-Heyvaert

Le quartier le long de la rue Heyvaert est occupé 
en grosse partie par le commerce des voitures 
d’occasion. Pendant les enquêtes de terrain, le 
dialogue avec les gens qui occupent cette zone a 
été très difficile et peu fertile.

La rue Ropsy-Chaudron est perçue dans ce 
quartier comme la limite entre la zone «habitat 
résidentiel» et le site Abattoirs.

04
Le site et les quartiers avoisinants   

1 2 & 3
Schémas qui illustrent les dif-
férentes façons de se rapporter 
des quartiers qui entourent le 
périmètre avec le site Abattoirs 
et la rue Ropsy- Chaudron.

1

2

3
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Le site Abattoirs occupe la parcelle com-
prise entre la chaussée de Mons, la rue Ropsy-
Chaudron, le canal et l’école Erasmus. Sa sur-
face est de 118 510m2. Le périmètre de l’« îlot 
Abattoirs » est fermé de tous les côtés. 

Une « clôture » composée par structures et de 
divers éléments limite la zone industrielle du 
reste du secteur :  

•	 vers le canal, on trouve la grande esplanade 
du parking des Abattoirs ;

•	 au Sud, vers Erasmus, s’élève un mur ; 
•	 à l’Est, une ligne d’immeuble masque com-

plètement le site Abattoirs, 
•	 au Nord, au droit de la rue Ropsy-

Chaudron, des immeubles, les échoppes oc-
cupées par des snacks et l’ancienne clôture, 
avec les célèbres taureaux, ferment le cercle.

Si, pendant les jours du marché cette sectorisa-
tion est moins visible, le reste de la semaine et 
la nuit, le contraste est frappant. Du vendredi 
au dimanche, les deux entités sont investies par 
la foule qui assiège le marché et les rues autour. 
Abattoirs et ses environs participent à la même 
dynamique. Pendant le reste de la semaine, cha-
cun des deux éléments reprend ses identités et 
fonctionnements propres.

À noter que cette sectorisation date de 
la construction au XIXe siècle du site. 
Quoiqu’ouvert par un grand parvis vers le quar-
tier face à la grande Halle, les gravures d’époque 
montrent déjà l’existence d’une grille. Le reste 
du site était entouré par des infrastructures 
lourdes et sectorisantes : le canal et le chemin de 
fer. 

04
La sectorisation entre 
ville et site Abattoirs  

« Un site industriel cohabitant avec une zone résidentielle : voilà en 
résumé toute la complexité du lieu » (cit. Centre de Rénovation Urbaine- 
concertation citoyenne) Le périmètre est constitué de deux identités : le site 
Abattoirs et le quartier résidentiel. La rue Ropsy-Chaudron est la limite entre 
la zone industrielle et commerciale des abattoirs et le quartier. 

« Le site est 
matériellement 
accessible, mais 

visuellement 
dissimulé. Les routes 
d’accès ne sont pas 

claires, le site n’a 
pas encore de place 
sur la carte mentale 

des Bruxellois, et 
ce tant au niveau 

visuel qu’en termes 
de liaisons. » 

1
Schéma des limites qui ferment 
le site Abattoirs

2 & 3
les deux percées qui rendent 
visible le site Abattoirs

1

2

3
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 Comme déjà expliqué plus haut, l’intention 
d’Abattoir SA est, depuis quelques années, d’ou-
vrir le site en dehors du marché et de proposer 
une autre gamme d’activités. L’occupation évé-
nementielle de l’îlot Abattoirs a du mal, néan-
moins, à dépasser les limites physiques du site. 
L’étude du masterplan pour le  développement 
du site Abattoirs propose de conserver une acti-
vité industrielle en la couplant avec « un pro-
gramme plus urbain ».  

Les principes de base sont :

•	 créer une grande plaine de 60 000 m2 ; 
•	 mettre en place un espace partagé entre les 

activités du marché et de l’abattoir avec une 
connotation à place publique ; 

•	 retravailler les frontières de ce grand vide 
dans le but d’en définir les contours ;

•	 assurer la connexion avec les quartiers 
autour;

•	 travailler sur de nouvelles percées pour 
ouvrir la vue vers le site et favoriser les 
connexions piétonnes.

Une barrière : la  rue 
Ropsy-Chaudron

Un des objectifs de notre étude est d’intégrer les 
intentions du nouveau master plan abattoirs avec 
le reste du quartier. La rue Ropsy-Chaudron 
constitue actuellement une frontière entre la réa-
lité d’Abattoirs et celle du quartier. 

Cette voirie à double sens, dont la section avoi-
sine 23 mètres, se compose : 

•	 d’un trottoir ; 
•	 d’une rangée de parkings ; 

04
La sectorisation entre 
ville et site Abattoirs  

•	 d’une piste cyclable ; 
•	 d’une voirie à double sens ; 
•	 d’une piste cyclable avec marquage sur 

asphalte ; 
•	 d’une rangée de parkings ;
•	 d’un trottoir. 

La rue Ropsy-Chaudron est communale et pos-
sède le statut « interquartier» dans la hiérarchie 
des voiries. Au-delà de son importance comme 
pôle urbain commercial et hub de mobilité, c’est 
un des rares axes du secteur qui traverse le canal. 
Pour cette raison, la voirie est souvent chargée 
d’un important trafic de transit. 

Les jours de marché, la rue est totalement 
congestionnée : du parking sauvage, des embou-
teillages, du stop en go, l’atmosphère qu’on y 
respire est très chaotique. La traversée piétonne 
n’est pas facile. Elle n’est pas encouragée par les 
éléments adéquats : zèbres, espace partagé ou 
plateaux ne sont pas mis en place. Visuellement 
et physiquement la rue Ropsy-Chaudron est une 
barrière.

1
La section de Rue 
Ropsy-Chaudron

2
Schéma des 3 identités : le quar-
tier, la rue Ropsy-Chaudron et 
le site Abattoirs

1

2
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04
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1
Analyse de l’espace vide. 
(SUEDE36)

2
Espaces vides

La classification des différents espaces vides présents sur le périmètre 
est essentielle pour en comprendre les dynamiques et envisager des 
interventions.

1

2
«Dents creuses »

Les entrées Abattoirs

Centres de passage

Zones de repos

Axe Clemenceau - Chaussée de Mons 
– Taureaux - Rue Ropsy-Chaudron
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L’image que l’on a de l’espace public, grâce aux 
relevés de terrain et aux témoignages des usa-
gers, est celle d’un espace à l’abandon, chaotique 
et délabré. Le quartier manque d’espaces verts 
pour la détente. L’état d’abandon des bâtiments 
qui donnent sur rue Ropsy-Chaudron n’amé-
liore pas le cadre général. Plusieurs « dents 
creuses » ont été relevées. 

Dans ce chapitre, l’objectif est de classer les 
différents espaces vides pour en comprendre les 
enjeux, les potentiels et les différents usages. 

« Dents creuses »

181-165 chaussée de Mons :

Ce terrain non bâti est l’une des entrées prin-
cipales du marché des abattoirs. Située juste 
en face du métro Clemenceau, elle absorbe 
une moyenne de 9627 piétons par jour (don-
née Atrium 2014). Ce passage est souvent 
emprunté par les habitants du quartier comme 
raccourci entre la chaussée de Mons et la rue 
Ropsy-Chaudron. 
Le terrain se présente comme une friche en 
étant d’abandon, semi-fermé par des grilles 
métalliques. Une impression qui était encore 

04
Les éléments qui consti-

tuent l’espace vide  
 accentuée, au moment de l’étude, par le chantier 

de la nouvelle halle. 

16, rue Ropsy-Chaudron :

La parcelle du n°16 de la rue Ropsy-Chaudron 
est aussi une percée vers le site Abattoirs. Les 
deux bâtiments qui l’entourent sont à moitié 
abandonnés et dans un état de dégradation avan-
cé. Le terrain est souvent couvert par des dépôts 
clandestins, le sol est très dégradé et de la végé-
tation spontanée a pris possession de l’endroit. 
Récemment, Cultureghem avait instauré une 
cabane pour les jeunes, mais l’expérience n’a pas 
duré longtemps. Actuellement, ils y distribuent  
de la nourriture issue des invendus du marché 
pour les familles en situation économique pré-
caire. Cette percée offre une vision directe sur le 
nouveau bâtiment de la halle alimentaire. 

1-Pont rue Ropsy-Chaudron :

Entre le numéro 1 et le pont du Canal, il y a un 
triangle de verdure, un des rares espaces verts 
de la zone d’étude. Il est limité par les escaliers 
de connexion entre le métro Delacroix et la rue 
Ropsy-Chaudron. Depuis le haut de ce terrain, 
on a une vue sur l’ensemble du site des abat-
toirs. Actuellement, le triangle est en état de 
friche et est souvent couvert par des déchets. En 
2012, une installation liée au Parkdesign 2012 
a été montée sur cette parcelle pour souligner la 
richesse d’un espace vert en milieu urbain. 

1
181-165 chaussée de Mons.

2 & 3
16, rue Ropsy-Chaudron.

4
Pont rue Ropsy-Chaudron.

5 
Installation du 2012 sur le pont 
de la rue Ropsy-Chaudron

1

2

3
5

4



041
Suède 36
Anderlecht

Diagnostic
réaménagement de l’espace 
public autour des Abattoirs 
d’Anderlecht

00
Introduction

01
Méthode de travail

02
Contexte

03
Situation juridique et plans 
d’orientation

04
Analyse physique

05
Cadre de vie

06
Commerce & Équipements

07
Mobilité

08
Climat social

09
AFOM

10
Annexes

Lieux de passage

L’ensemble de la zone peut être considéré comme 
un lieu de passage. La présence du marché ap-
porte une énorme foule qui envahit le site par 
tous les côtés. On relève certains carrefours ou 
axes particulièrement chargés par ce passage. 

Axe Clemenceau - Chaussée de Mons – 
Taureaux - Rue Ropsy-Chaudron

Vendredi Samedi Dimanche :

Selon le baromètre Atrium 2014, il y a un pas-
sage le dimanche de plus de 2000 piétons par 
heure à partir de 10h00 du matin sur le passage 
entre Clemenceau et Abattoirs. Ce flux piéton 
traverse le site depuis la sortie du métro sur la 
place Jorez jusqu’au marché des Abattoirs et se 
mélange avec la foule qui occupe déjà le marché 
(chaque week-end environ 100 000 personnes). 

Ce passage intense a des impacts négatifs :

•	 ralentissement de la circulation routière sur 
la chaussée de Mons ;

•	 perte de la tranquillité et donc du sentiment 
de détente sur place Jorez ;

•	 problème de propreté : les gens extérieurs au 
quartier laissent souvent des déchets sur le 
chemin.

Toute la semaine :

Pendant la semaine, de nombreux pas-
sants utilisent cet axe. Notamment les pa-
rents des enfants qui fréquentent l’école pri-
maire Sainte-Marie sur la chaussée de Mons. 
Malheureusement, à cause d’un problème 
d’insécurité dû au chantier de la halle alimen-
taire, ce passage a souvent été fermé pendant la 
semaine. Toutefois, pour les riverains, ce chemin 
reste un choix préférable à la rue parallèle Ropsy-
Chaudron moins calme et plus encombrée. Ce 
raccourci est un endroit sans voiture et donc plus 
sûr pour les piétons et pour la mobilité douce. 

04
Les éléments qui consti-

tuent l’espace vide

1
La traversée entre Clemenceau 
et Abattoirs

2
Le passage qui connecte la 
chaussée de Mons à la place 
Jorez.

Les entrées Abattoirs.

Les accès au site Abattoirs sont les suivants :

on compte actuellement 6 accès :

•	 entrée entre le numéro 24 et les échoppes de 
la rue Ropsy-Chaudron;

•	 entrée grille principale, face à la grande 
halle, entre les deux sculptures de taureaux;

•	 entrée via le parking Delacroix;
•	 entrée via le 251 chaussée de Mons;
•	 entrée via les 181-165 chaussée de Mons; 
•	 entrée via le quai de l’industrie - école 

Erasmus.

L’entrée qui pose le plus de problème est la 
connexion depuis la chaussée de Mons et la 
station Clemenceau avec l’entrée du parking 
Delacroix.

3

1

2



042
Suède 36
Anderlecht

Diagnostic
réaménagement de l’espace 
public autour des Abattoirs 
d’Anderlecht

00
Introduction

01
Méthode de travail

02
Contexte

03
Situation juridique et plans 
d’orientation

04
Analyse physique

05
Cadre de vie

06
Commerce & Équipements

07
Mobilité

08
Climat social

09
AFOM

10
Annexes

04
Les éléments qui consti-

tuent l’espace vide 
 

1
Le parking Delacroix, un jour 
du marché

2
L’entrée des deux taureaux

3
Les échoppes

Parking Delacroix :

À ce carrefour, les voitures convergent depuis 
trois directions différentes. Se croisent, de plus, 
les voitures qui veulent accéder au parking et 
les piétons qui sortent du métro. Le flux pié-
ton sur Delacroix est important même s’il reste 
inférieur à celui de Clemenceau. Les jours du 
marché, la congestion causée par cette entrée se 
prolonge sur la rue Ropsy- Chaudron et sur le 
quai de l’industrie. Abattoirs SA engage alors 
du personnel pour régler la circulation, ce qui ne 
résout qu’en partie le problème. 

Entrée grille principale entre les deux taureaux :

C’est l’accès principal au site Abattoirs et le 
symbole de ce lieu. Du lundi au jeudi l’accès est 
réglé par des barrières automatiques et le parvis 
sert de parking pour l’administration d’Abat-
toirs SA ainsi que pour les travailleurs ou les 
clients des commerces des alentours. 

L’accès est encombré par plusieurs éléments : 
la clôture, des potelets, les barrières levantes, et 
des barrières métalliques amovibles qui servent 
à canaliser la circulation. L’aménagement actuel 
ne répond pas à l’image d’une entrée de prestige 
et dérange la vue axiale sur les halles.

Lieux de repos

Les relevés de terrains, exécutés différents jours 
de la semaine, ont permis d’identifier certains 
lieux de rassemblement. Comme pour tous 
les aspects du diagnostic, il faut tenir compte 
des deux réalités existantes, pendant ou hors 
des jours de marché. Le long de la rue Ropsy-
Chaudron, on remarque plusieurs petits rassem-
blements. Le marché, en effet, est l’occasion de 
croiser ses voisins ou les autres membres de sa 
communauté. 

Espace en face des échoppes :

Les échoppes en face de la halle principale se 
composent de plusieurs charcuteries, un café et 
trois snacks. Chaque commerce amène son petit 
public et l’espace en face du magasin devient, le 
week-end, l’endroit de rencontre des commu-
nautés concernées. Les plus nombreux sont les 
Polonais et les Africains. À cette occasion, les 
range-vélos installés récemment par Abattoirs 
SA deviennent des bancs pour discuter.

Les cafés :

Les terrasses des cafés deviennent également des 
points de rassemblement. Elles sont surpeuplées 
les jours de marché. On voit souvent, même en 
semaine, des habitants se poser sur le trottoir, 
munis de chaises, et discuter avec les passants.

Limites

Les échoppes et la clôture Abattoirs

Le site Abattoirs est donc fermé sur tous les 
côtés. Même la vue sur sa façade principale, la 
«grande halle», est  dérangée par la présence 
des échoppes et de la clôture. Le masterplan 
d’Abattoirs SA prévoit de déplacer les échoppes 
le long du «raccourci», le chemin parallèle à 
Ropsy-Chaudron. Une opération à prévoir en 
même temps que la construction d’un nou-
veau front de rue. Dégager la vue permettra de 
mettre en valeur l’axialité des abattoirs avec la 
rue Heyvaert et, en prévision d’un futur parvis 
public, de créer un vrai lien physique avec la rue 
Ropsy -Chaudron. 

1

2

3
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Poubelles

Vu que la propreté est un des enjeux les plus 
contraignants du périmètre, le relevé des pou-
belles est essentiel pour pouvoir envisager des so-
lutions. En général, on constate que les poubelles 
sont tout de suite saturées les jours de marché. 
Les déchets débordent et envahissent le trottoir. 
Dans le périmètre, il n’y a pas des bulles à verres. 

11 poubelles ont été repérées sur la rue Ropsy-
Chaudron, dont 2 au droit de l’entrée «des deux 
taureaux». Mais aucune poubelle n’a été placée 
devant les échoppes et snacks qui font frontière 
entre la rue et le site. Cette absence de poubelles 
pourrait expliquer en partie l’énorme quantité 
de déchets qu’on trouve sur cette zone chaque 
week-end.

Sur la chaussée de Mons, on compte deux pou-
belles au droit de la sortie Clemenceau et à 
proximité de l’accès au site Abattoirs. Le passage 
entre le lieu de marché et la place Jorez, est sou-
vent couvert de déchets. Les poubelles existantes 
ne suffisent pas.

Bancs et aires de repos

Aucun équipement destiné au repos n’a été repé-
ré sur le périmètre. Aucun abri, aucun banc.

Range-vélos

Des range-vélos ont été installés récemment 
par Abattoirs à proximité de l’entrée «des deux 
taureaux». Au nombre de 25, ils sont rarement 

04
Mobilier urbain

 
occupés et deviennent des bancs détournés pour 
les usagers de l’espace. On rencontre pour-
tant pas mal de vélos sur et autour du site. Les 
cyclistes attachent leurs vélos partout, mais 
toujours le plus près possible de sa destination : 
croix de Saint-André, poteaux, etc.

Signalétique

La signalétique est très perfectible, surtout celle 
destinée aux parkings. Le parking Abattoirs est 
mal signalé, ce qui favorise l’effet « entonnoir » 
à son entrée.

Les places réservées à la livraison des magasins 
sont signalées uniquement au sol. La peinture 
est très dégradée et donc pas bien visible. Les 
commerçants se plaignent à cause de ces places, 
sont souvent occupées, qui obligent les camions 
de livraison à se garer en double file.  

Potelets et barrières

Plusieurs potelets ont été placés pour protéger 
les trottoirs du parking sauvage. 
Les trottoirs de la chaussée de Mons sont munis 
des barrières pour empêcher la traversée occa-
sionnelle des piétons qui participe au ralentisse-
ment de la circulation routière. 

1
Modèle de poubelle présente 
In situ 

2
Range-vélos

3
Poubelle intégrée à la 
signalétique

4
Potelets et barrières

Un relevé du mobilier urbain présent sur le périmètre a été fait. L’état, ou 
l’absence de certains équipements influencent l’ambiance, la propreté et 
la qualité des espaces publics. 

1

2

3

4
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Les espaces «publics» sur la zone

Propreté & Sécurité
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05
Maillage vert

1

2

En analysant les nombreuses études qui concernent le périmètre et les 
questionnaires distribués aux habitants, on constate un manque d’espaces 
publics, en particulier verts, dans le quartier. 

1
Espaces verts et maillage bleu 
(SUEDE36).

1 plaine de Liverpools
2 place Jorez
3 les cours du Curo-Hall
4 parc de la Rosée

2
Bruxelles Environnement : 
accessibilité des espaces verts.

La carte ne tient pas compte 
du nouvel aménagement de la 
plaine de Liverpools
Le cadre actuel n’est donc pas 
si négatif même si le manque 
en espace vert reste un enjeu 
important pour le quartier 
Cureghem. 

2

1

3

4
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Place Jorez

En 2009, l’espace Jorez a été rénové dans le cadre 
du contrat de quartier « Conseil ». C’est une 
grande esplanade minéralisée avec une fontaine 
au centre, entourée par un grand banc. Des ter-
rains de sport prennent place vers l’école Sainte- 
Marie. Plusieurs arbres ont été plantés. Sur la 
place, on trouve aussi une des sorties du métro 
Clemenceau. 

Récemment, des éléments «fitness» ont été ins-
tallés. Cette place conviviale est occupée par les 
parents qui attendent les enfants à la sortie de 
l’école. Les jours du marché, le lieu devient un 
passage bruyant, ce qui ne plait pas aux habi-
tants qui se sentent «envahis». Même si on y 
trouve des arbres, les habitants aimeraient avoir 
plus de végétation et des endroits avec de la  
pelouse pour se poser à l’ombre. Selon les inter-
views, un vrai espace pour enfants et des équi-
pements pour les jeunes sont les deux besoins 
principaux de ce lieu.

 

05
Les espaces «publics» sur la zone

1
Pour éviter des incidents à 
l’intérieur du métro à cause du 
flux consistant, STIB a réorga-
nisé la circulation en déplaçant 
la sortie sur place Jorez et non 
plus vers Chaussée de Mons.  
Depuis, la  Place Jorez a perdu 
sa convivialité 

2
Les structures fitness sur place 
Jorez

3
La plaine de jeux est fermée 
par du grillage parce que des 
bandes du quartier s’amusent à 
générer des actes de vanda-
lisme et endommagent les 
équipements

4
La grande halle du Curo-
Hall où plusieurs événements 
prennent place

5
Le potager de la cour arrière : 
ici pendant le Parckdesign 2012

1

2

3

4

5

Cour Curo-Hall

Au numéro 7 de la rue Ropsy-Chaudron se 
trouve la maison de la cohésion sociale, le 
«Curo-Hall». Ce bâtiment était une école 
jusqu’en 1997, il est aujourd’hui occupé par 
le milieu associatif et de nombreuses associa-
tions socioculturelles, dont la mission locale. La 
grande halle centrale est souvent utilisée pour 
des événements. Le «Curo-Hall» possède, en 
outre, deux cours semi-publiques verdurisées. La 
plus grande donne directement sur la rue Ropsy-
Chaudron et est connectée à la plus petite qui 
se trouve vers l’arrière. Depuis 2012, et l’événe-
ment «Parkdesign» organisé par l’IBGE, les 
deux cours accueillent un potager urbain et sont 
aménagées avec des structures en bois.

Les deux cours du «Curo-hall » ont une grande 
potentialité et sont nécessaires pour répondre 
aux besoins en espaces verts, peu présents sur 
la zone. Ils connectent, de plus, la rue Ropsy-
Chaudron à la rue du Compas. Cet espace 
occupe l’ancien chemin de la Sennette où la 
Région bruxelloise a l’intention de créer un parc 
linéaire qui reprend l’ancien cours de cet affluent 
de la Senne. Ce projet de verdurisation pourrait 
passer par les deux cours et rejoindre l’espace 
occupé par le chancre de l’autre côté de la rue 
Ropsy-Chaudron afin de garantir la continuité 
verte.
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Abattoirs

Le site des Abattoirs est perçu avec une identité 
propre. Il n’est pas totalement assimilé au quar-
tier résidentiel qui l’entoure. À l’exception des 
jours de marché (du vendredi au dimanche), le 
site est peu perméable. Si les clôtures ne sont pas 
fermées, le passage qui lie la chaussée de Mons 
depuis la station Clemenceau avec la rue Ropsy-
Chaudron est souvent utilisé comme raccourci 
par les habitants et usagers. 

Dernièrement, les halles, qui étaient inutilisées 
du lundi au mercredi, sont devenues un terrain 
de jeux. En effet, l’ASBL Cultureghem, financée 
en partie par Abattoirs SA, y organise des activi-
tés pour les jeunes du quartier.

Dans le nouveau master plan des Abattoirs, il y 
a la volonté d’ouvrir le site au quartier. En par-
ticulier, le projet prévoit des percées physiques 
qui permettront de relier de multiples façons le 
site des Abattoirs avec le reste du quartier. Le 
masterplan transforme l’espace central des halles 
en une grande plaine urbaine qui se connecte 
non seulement de manière axiale avec la rue 
Heyvaert, mais aussi en direction de l’Est à la 
chaussée de Mons et, plus loin, à la gare du Midi.
Le réaménagement du chancre actuel qui s’élève 
entre le site des Abattoirs et la rue Ropsy-
Chaudron fait partie de la vision. 

05
Les espaces «publics» sur la zone

4

1

2

3

1
Les abattoirs vides pendant la 
semaine

2 & 3 
Les abattoirs le jour du marché

4
La grande plaine prévue dans 
le masterplan Abattoirs (source  
ORG pour Abattoirs Sa )
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Propreté 

Des dépôts clandestins ont été constatés sur 
l’ensemble de la zone avec une concentration 
majeure sur les abords du site des abattoirs. 
L’activité du marché est une des causes majeures 
du manque de propreté sur la zone. La grande 
majorité des usagers n’habitent pas le quartier 
et ne se sentent pas concernés par la propreté du 
lieu. De plus, le périmètre manque de poubelles 
aptes à répondre à une telle affluence.
 
Les usagers du côté des échoppes de la rue 
Ropsy-Chaudron contribuent à la production 
des déchets en laissant de véritables «mon-
tagnes» de cannettes et de bouteilles en verre 
chaque week-end. Pour répondre à ce pro-
blème, une bulle à verre située sur la rue Ropsy-
Chaudron serait bienvenue. Les « dents creuses 
» sont souvent sujettes aux dépôts clandestins. 

Plusieurs initiatives ont été prises pour essayer 
de répondre au problème de la propreté : 

•	 Le comité de quartier Chrysalide organise 
souvent des ateliers ou des séances informa-
tives sur le tri et les règlements à respecter. 

•	 Abattoirs SA organise la disparition des sacs 
en plastique du marché.  

•	 Un système de «bonus-malus» a été instau-
ré. Les organisateurs évaluent la production 
de déchets des échoppes du marché et ré-
duisent le coût des abonnements de l’empla-
cement des vendeurs les plus propres. 

•	 Le balayage après le marché des rues autour 
des Abattoirs, dont Ropsy-Chaudron, n’est 
pas en charge de la Commune, mais bien à 
une initiative locale gérée par  Abattoirs, « 
Manus Bruxelles ».

05
Propreté & Sécurité

Un environnement plus propre est une des premières demandes des 
acteurs et des habitants du quartier.

1
Le parvis des Abattoirs après 
le marché
2
Une des initiatives des Abat-
toirs pour éliminer les sacs en 
plastiques

3
Dépôts clandestins  dans le 
périmètre d’étude

3

1

2

La sécurité implique 
un espace public 
propre et équipé
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Sécurité

Cureghem a souvent été étiqueté comme quar-
tier peu sûr. Les faits de 1997, avec la mort d’un 
jeune Marocain tué par la police, ont provoqué 
« les émeutes de Cureghem» qui ont fortement 
contribué à cette opinion commune. Depuis les 
années 90, Cureghem fait partie des «Contrats 
de sécurité et de prévention». 

Le sentiment d’insécurité dans le quartier est 
très présent. Dans nos enquêtes, les habitants 
et les usagers affirment que Cureghem n’est pas 
moins sûr que d’autres quartiers densément 
peuplés. La localisation du quartier, son histoire 
ouvrière et populaire, la qualité de l’espace pu-
blic, la situation précaire de nombreux habitants, 
la présence d’un énorme commerce de voitures 
d’occasion qui se tient sur de nombreux trot-
toirs, nuit et jour, influencent beaucoup l’image 
du lieu auprès des autres habitants de la Région

Concernant le périmètre d’étude, la présence 
de bâtiments dégradés, les « dents creuses », 
l’espace public n’est pas perçu comme un facteur 
augmentant le sentiment d’insécurité par les 
usagers. Notons que la rue Ropsy-Chaudron est 
une rue très fréquentée à différentes heures de 
la journée, ce qui lui assure un grand contrôle 
social. Les activités diurnes ou nocturnes du site 
Abattoirs et du Curo-Hall contribuent égale-
ment à créer de l’animation, du passage et à ren-
forcer la sécurité du lieu.

05
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1
Dépôt clandestin sur un 
chancre dans le périmètre

2
Les dents creuses sur la rue 
Ropsy-Chaudron

1

2

L’image du quartier est souvent liée à la malpropreté, au sentiment 
d’insécurité, à la présence de friches, de chancres et de dents creuses. 
C’est un quartier de transit, de gare, populaire avec un commerce de 
voitures envahissant. Les comités d’habitants comme Chrysalide par 
exemple veulent changer la réputation et l’image négative du quartier.
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Éclairage
L’éclairage de la rue Ropsy-Chaudron a été 
renouvelé en 2007 avec le réaménagement de 
la voirie. La rue est, en effet, très bien éclai-
rée à la grande satisfaction des habitants et des 
commerçants. 

On constate une différence d’éclairage entre la 
rue Ropsy-Chaudron et la rue Jules Ruhl. Sur 
cette dernière voirie, l’éclairage au sodium, dans 
les tons orange, donne une ambiance de friche 
industrielle abandonnée.  

En ce qui concerne le site «Abattoirs»,  les bâti-
ments ne sont pas éclairés sauf lors de la tenue 
d’un événement. Il serait donc intéressant de 
mettre en place un éclairage  particulier qui met-
trait en valeur les structures historiques et clas-
sées du site des abattoirs. En particulier, l’entrée 
avec ses célèbres taureaux, la grande halle et la 
nouvelle halle mériterait d’être mises en valeur 
la nuit tombée.

En cas d’événement dans le «Curo-Hall» un 
spot projette une image humoristique et artis-
tique d’un taureau qui grimpe sur la façade du 
bâtiment. 

État du logement

L’état de certains bâtiments contribue à l’atmos-
phère « délabrée » du périmètre. Il faut dire que 
la plupart des constructions du quartier datent 
d’avant le 1945. Les numéros 16,18 et 20 de rue 
Ropsy-Chaudron sont particulièrement dégra-
dés. La façade de l’ancien bâtiment scolaire du 
«Curo-Hall» est également dégradée et, sur 
certaines parties, envahie par la végétation.

05
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1
La façade du Curo-Hall la nuit

2 & 3
Les bâtiments dégradés sur rue 
Ropsy-Chaudron

1

2

3

L’éclairage est un élément important pour influencer le sentiment de 
sécurité. Notons qu’un plan lumière a été mis en place en 2002 sur le 
territoire de la Commune d’Anderlecht. Le relevé sur le terrain et la marche 
nocturne avec un groupe de citoyens et d’acteurs du quartier nous ont 
permis de relever et d’évaluer l’éclairage du périmètre. 
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Cureghem est un quartier très dynamique et mixte. Le commerce 
alimentaire, le marché des Abattoirs, les commerces spécialisés et 
l’industrie de la voiture font vivre le quartier. 

06
Commerce 

& Équipements

1

1
Types de commerce et services 
(SUEDE36).

bleu : agroalimentaire
orange : HORECA
vert clair : services 
rouge : fournitures
vert foncé : voitures
bleu clair : soin et beauté
ocre : autres
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Le quartier Cureghem se structure sur trois axes 
économiques :

•	 l’axe agroalimentaire de la rue Ropsy-
Chaudron et de la rue Clemenceau

•	 l’axe du commerce de voiture concentré sur 
la rue Heyvaert et la chaussée de Mons

•	 l’axe textile qui se développe dans les alen-
tours du quartier triangle, vers la gare du 
Midi

Axe Ropsy-Chaudron et 
Clemenceau

La présence du marché et des Abattoirs a sûre-
ment influencé le profil économique de ces rues. 
Le long de cet axe, on trouve toutes sortes de 
magasins liés à l’agroalimentaire : grossistes, 
commerces de détail de viande, produits exo-
tiques, restaurant, etc.

Horeca 

Sur rue Ropsy-Chaudron, on compte 8 cafés et 
restaurants. La plupart sont des snacks, mais on 
trouve aussi le célèbre et haut gamme «restau-
rant de la Paix». Très vivants la journée avec des 
terrasses animées, ces lieux semblent vides ou 
fermés, une fois la nuit tombée. Plusieurs de ces 
cafés-snacks offrent des salles en sous-sol pour 
une clientèle qui préfère échapper aux regards 
indiscrets. 

Le marché 

Le marché se tient chaque semaine le vendredi, 
samedi et dimanche de 7h à 14H. Il offre des 
produits alimentaires comme des légumes, des 
fruits, de la viande et du poisson, des produits 
textiles et toutes sortes de marchandise liée à la 
maison et son entretien. Il y a même quelques 
brocanteurs, des animaux, des ordinateurs et des 
jeux vidéo. La réputation du marché à Bruxelles 
est qu’on y trouve de tout, au moindre prix. 

Magasins spécialisés

La rue Ropsy-Chaudron, grâce à son offre com-
merciale, attire un public local et ultra-local. Les 
magasins spécialisés tels que Paulus qui vendent 
du matériel professionnel lié à la profession de 
l’horeca ou les boucheries spécialisées dans 
certains types de viandes ou traditions (gibier, 
africain, polonais) sont uniques et difficilement 
trouvables ailleurs en Région bruxelloise. 

06
Commerce 

& Équipements
1

2

3

4

5

1
Restaurant de la Paix.

2
Un des plusieurs magasins 
dédiés au soin et beauté .

3 4 & 5
Boucheries ou magasins 
spécialisés dans des saveurs ou 
traditions exotiques.



054
Suède 36
Anderlecht

Diagnostic
réaménagement de l’espace 
public autour des Abattoirs 
d’Anderlecht

00
Introduction

01
Méthode de travail

02
Contexte

03
Situation juridique et plans 
d’orientation

04
Analyse physique

05
Cadre de vie

06
Commerce & Équipements

07
Mobilité

08
Climat social

09
AFOM

10
Annexes

Chaussée de Mons

La chaussée de Mons est un axe historique qui 
lie le quartier Saint-Guidon à la porte d’Ander-
lecht et donc à la petite ceinture. Le commerce 
souffre beaucoup de la congestion automobile et 
naturellement du commerce de voitures. On y 
trouve plusieurs garages et un mix de magasins 
de proximité comme des boulangeries, de l’hore-
ca, des «phones-shop», etc. 

Le quartier Liverpool/ Heyvaert

Jusqu’à la crise pétrolière, ce quartier était in-
dustriel. Actuellement, il est le lieu d’un impor-
tant commerce «import-export» de voitures 
entre l’Europe et l’Afrique. Véritable plaque 
tournante européenne, des semi-remorques font 
des aller-retour incessants, nuit et jour, week-end 
compris, entre le quartier et le port d’Anvers. 
Cette activité cause d’importantes nuisances 
telles que le bruit provoqué par les camions et 
les voitures, la pollution, et l’occupation perma-
nente de l’espace public ou des parkings de sur-
face qui devraient être destinés aux riverains.   

Atrium et le dialogue avec les 
commerçants

Existe une cellule d’Atrium qui travaille sur le 
quartier Cureghem. Plusieurs études et enquêtes 
ont été menées, comme le schéma prospectif 
commercial « Cureghem 2020 ».

Atrium souligne la difficulté de dialogue avec 
les commerçants locaux, très frileux dès que 
des organismes «officiels» ou des institutions 
leur proposent de collaborer. Les commerces ici 
passent souvent de famille en famille et on pré-
fère compter sur l’expertise familiale que sur une 
institution publique.

L’absence d’associations de commerçants n’aide 
pas Atrium dans sa mission. 
Selon les responsables d’Atrium, le quartier a un 
grand potentiel et pourrait facilement devenir 
un nouveau pôle commerçant de Bruxelles. Mais 
les dynamiques internes, liées à la hiérarchie 
entre les familles locales, ne permettent pas 
l’organisation d’un vrai plan de développement 
commercial. 

06
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& Équipements
Abattoir et le « ventre de Bruxelles »

Comme expliqué plus haut, le nouveau mas-
terplan Abattoirs préconise une ouverture du 
site vers le quartier et une augmentation du rôle 
Abattoirs dans la production et le commerce 
alimentaire. Le projet offre de nouvelles oppor-
tunités économiques. La nouvelle halle qui vient 
de s’ouvrir, le projet de ferme urbaine sur sa toi-
ture et les fonds Feder octroyée pour construire 
un nouvel abattoir d’animaux sur le site, dé-
montre la vitalité économique d’Abattoirs et son 
désir de développement, largement soutenu par 
les pouvoirs publics. D’autre part, le plan direc-
teur canal prévoit de nouveaux investissements.

Équipements

Sur le périmètre se trouvent deux importants 
équipements pour le quartier : le «Curo-Hall» 
et l’école primaire Sainte-Marie sur la chaussée 
de Mons. Hors périmètre, il faut aussi souli-
gner la présence de l’école supérieure Erasmus, 
voisin du site Abattoirs à l’Ouest. De nombreux 
élèves de cet établissement débarquent du métro 
Delacroix et parcourent chaque jour le quai 
de l’Industrie le long du Canal pour rejoindre 
l’école.

1

1
Le Curo-Hall
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La mobilité est un des enjeux importants dans le cadre de notre étude 
dont la finalité est un avant-projet sur l’espace public. Des observations 
sur le terrain, l’analyse d’autres études, des témoignages de personnes 
ressources, des réunions avec la conseillère mobilité d’Anderlecht, la 
STIB et Bruxelles Mobilité ont été menée pour pouvoir comprendre la 
problématique dans le contexte particulier et sensible du périmètre.

Plan réglementaire régional IRIS II

Il n’est pas inutile, pour aborder ce chapitre, de 
rappeler les objectifs et les actions que prévoit le 
«Plan Iris II», mis en application récemment 
par le gouvernement bruxellois et d’application 
aujourd’hui :  

«Le Plan régional de mobilité est un document 
stratégique d’orientation de la politique des 
déplacements. Il vise à garantir à tous la possibi-
lité de se déplacer efficacement pour apprendre, 
travailler, se distraire, autrement dit : vivre 
agréablement à Bruxelles. Le diagnostic sur 
lequel le plan s’appuie est sans appel : à politique 
constante, la congestion nous menace, ainsi que 
son cortège de nuisances socio-économiques et 
environnementales. »

Globalement il vise à réduire le trafic automobile 
de 20% d’ici au 2018 afin d’éviter la congestion 
qui opprime la Région Bruxelles Capitale sur 
tout son territoire.
Les mots clés pour attendre à ces objectifs sont : 
favoriser les modes actifs, vélo et marche, comme 
alternatifs à la voiture, limitation de stationne-
ment pour les nouveaux permis d’urbanisme, 
garantir l’accessibilité au transport en commun.  

Plan communal de mobilité 

Le dernier plan communale de mobilité pour la 
Commune d’Anderlecht remonte à 2005. Le but 
de cette étude et programmation est de se diriger 
progressivement vers un système multimodal en 

accord avec les intentions du plan régional Iris 
II. 
Un de ses enjeux importants est de limiter le tra-
fic entrant dans la ville sur les axes principaux.

Les moyens utilisés comportent : 

•	 une réorganisation de la hiérarchie des voi-
ries en privilégiant une desserte locale pour 
certaines rues ; 

•	 les mises à sens unique qui visent également 
à réduire la circulation de transit dans les 
rues locales ; 

•	 la définition des zones 30 et la gestion du 
stationnement.

En ce qui concerne notre périmètre, le plan com-
munal de mobilité indique que :

•	 La chaussée de Mons est une voirie régio-
nale en liaison avec les quartiers et remplit le 
rôle de «voirie interquartier» ;

•	 La rue Ropsy-Chaudron est une voirie com-
munale et est également considérée comme 
une voirie interquartier ;

•	 Du point de vue du stationnement, la rue 
Ropsy-Chaudron est en zone verte comme 
pour le reste du quartier. Le stationnement 
y est donc payant sauf pour les détenteurs 
d’une carte de riverain, d’un abonnement 
ou d’une carte de personne handicapée. La 
durée maximale de stationnement est 3h30 ;

•	 Un itinéraire cyclable communal passe par 
la rue Ropsy-Chaudron

1 
Plan communal de mobilité : 
statut voiries

1



057
Suède 36
Anderlecht

Diagnostic
réaménagement de l’espace 
public autour des Abattoirs 
d’Anderlecht

00
Introduction

01
Méthode de travail

02
Contexte

03
Situation juridique et plans 
d’orientation

04
Analyse physique

05
Cadre de vie

06
Commerce & Équipements

07
Mobilité

08
Climat social

09
AFOM

10
Annexes

07
Mobilité

1 
Le passage entre Clemenceau et 
Abattoirs un jour sans marché.

2 & 3
Chaussée de Mons un samedi 
matin.

4
L’accès au métro Delacroix, 
non adapté aux personnes à 
mobilité réduite.

1

2

3

4

La mobilité dans le périmètre 

Flux piétons

Les flux piétons sont très importants sur le péri-
mètre d’étude. La marche est souvent préférée 
par les habitants pour se promener dans le quar-
tier. Les jours de marché, le flux piéton prend 
une importance particulière.

Selon les comptages Atrium (2014), 9 627 per-
sonnes par jours sortent du métro Clemenceau 
(Chaussée de Mons 156). Le dimanche, les 
chiffres atteignent 16 000 piétons par jour. Si on 
compare Clemenceau à Delacroix, on a un total 
de 3 198 piétons qui sortent du métro Delacroix 
le dimanche contre 18 684 à Clemenceau. 
La raison de la préférence de cette dernière 
station est sûrement due au cheminement 
vers le marché qui est plus court par rapport à 
Delacroix et le fait que la station Delacroix n’est 
pas adaptée à des personnes à mobilité réduite 
ou avec des caddies.

Pour éviter des incidents à l’intérieur du métro à 
cause du flux important, la STIB a réorganisé la 
circulation en déplaçant la sortie sur place Jorez 
et non plus vers la chaussée de Mons, qui n’est 
pas au goût des habitants qui voient un de leur 
rare espace vert envahi par la foule de chalands 
du marché.

Même si la carte de la place laissée aux piétons 
sur la voirie du monitoring de quartier montre 
que la proportion du quartier de Cureghem-
Rosée est légèrement inférieure à la moyenne ré-
gionale (42,72% contre le 45,85 %) on constate, 
malgré tout, certaines problématiques aigües.

La rue Ropsy-Chaudron a été rénovée en 2009. 
Les trottoirs ont été élargis et des potelets pro-
tègent la zone piétonne et empêchent le parking 
sauvage les jours de marché. 

Dans notre enquête, les habitants soulignent 
l’état déjà dégradé de certaines parties du trot-
toir. Les pavés déplacés rendent difficile le pas-
sage avec les caddies ou les poussettes. 

Souvent, les dépôts clandestins et les marchan-
dises des magasins alimentaires envahissent les 
trottoirs. Quand ce n’est pas simplement de la 
congestion due à un trop grand nombre de pié-
tons pour la largeur des trottoirs. C’est aussi 
pour cette raison que les habitants préfèrent 
prendre le parcours alternatif qui passe sur le site 
Abattoirs pour rejoindre Clemenceau depuis la 
rue Ropsy-Chaudron.
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1
La piste cyclable occupée par les 
voitures en double file.

2
La station «Villo’» 
Clemenceau.

3 
Les itinéraires cyclables régio-
naux (rouge) et communaux 
(orange). (SUEDE36)

Les Cyclistes

Il existe un Itinéraire Cyclable Régional (ICR) 
proche du périmètre. Il passe le long du canal 
du côté opposé au site Abattoirs. Plusieurs 
Itinéraires cyclables communaux arrivent sur le 
périmètre de toutes les directions : 

•	 depuis chaussée de Mons ; 
•	 depuis rue Heyvaert ;
•	 depuis le canal. 

Sur certaines parties de la commune d’Ander-
lecht, on compte des pistes cyclables surélevées, 
aménagées le long d’une chaussée ou intégrées 
aux trottoirs. Dans le périmètre, on compte 
des pistes cyclables marquées qui offrent aux 
cyclistes un espace délimité par de la peinture 
sur l’asphalte. Il existe une piste cyclable de ce 
type le long de la rue Ropsy-Chaudron qui est 
occupée, la plupart du temps, par des voitures en 
double file. 

Il y a deux stations « Villo’ » sur le périmètre :

Station n° 28 – Clemenceau - chaussée de Mons 
159-161-163
25 vélos

Station n° 218 – Delacroix – Rue Leon 
Delacroix 1-7
25 vélos

Soit 50 vélos partagés sur la zone.

Les chiffres d’utilisation par rapport à la 
moyenne régionale sont bas. 
Pour l’année 2013 on a 1519 « prises de vélos 
» pour ce que concerne Clemenceau et 2545 
pour Delacroix contre le 4206 de la moyenne 
régionale. 

En « déposes de vélo » Clemenceau fait 2016 
et Delacroix 2501 contre le 4300 de moyenne 
régionale. 

Ces données confirment les chiffres de part mo-
dale d’Abattoirs SA des visiteurs du marché. 

2

1

2
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Transport en commun

Dans la carte dressée par le RRU pour définir 
l’accessibilité aux transports en commun, on 
constate que la zone d’étude se trouve en zone 
A, c’est-à-dire en zone «très bien» et «bien» 
desservie par les transports en commun.

«Le zonage est défini sur la base d’une distance 
pédestre par rapport aux différentes gares ferro-
viaires, stations de (pré-)métro et arrêts de tram, 
ainsi que sur la base des fréquences de passages 
en ces lieux. Le réseau de bus est donc exclu de 
ce zonage.

La zone A, très bien desservie en transports 
collectifs;
la zone B, bien desservie en transports collectifs; 
la zone C, moyennement desservie en transports 
collectifs.»

1 
Zone d’accessibilité aux trans-
ports en commun. (source : 
RRU).

1

Lignes qui desservent la zone d’étude : 

La gare du Midi, principale gare du pays et 
grande plateforme multimodale, est accessible 
depuis la zone d’étude : 

À pied : 11 minutes

En métro : Clemenceau - Gare du Midi = 4 
minutes
Delacroix – Gare du Midi = 6 minutes

En vélo / Villo:  5 minutes

En voiture : 9 minutes (hors des heures de 
pointe)

Métro
lignes:  6 et 2

Tram
lignes : 82  

Bus
lignes : 89 , 46
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Trafic de transit

La proximité à la petite ceinture, la présence du 
pont sur le Canal de Rue Ropsy-Chaudron et le 
statut «Interquartier» de la chaussée de Mons 
apportent un important trafic de transit sur la 
zone d’étude. Ces axes sont souvent surchargés 
par les automobiles qui proviennent du ring et 
de la gare du Midi. 

La chaussée de Mons a été aménagée il y a 
quelques années avec un site propre destiné aux 
bus qui a réduit l’espace de circulation des voi-
tures. Selon les habitants, ce dispositif a contri-
bué à la congestion de la circulation. Plusieurs 
sens uniques et zone 30 ont été déjà mis en place 
dans le quartier pour éviter le trafic de transit 
dans les rues locales.

Le marché

Comme cela a été dit à plusieurs reprises dans 
ce diagnostic, l’affluence des visiteurs du mar-
ché cause pas mal de soucis du point de vue de la 
mobilité. w
Si la chaussée de Mons est déjà congestionnée 
parce qu’elle relie la petite ceinture au ring de 
Bruxelles, elle devient impraticable le vendredi, 
samedi et surtout le dimanche, lorsque se tient 
le marché. Toutes les voiries locales qui en-
tourent le périmètre de la chaussée de Mons, de 
la rue Ropsy-Chaudron, du quai de l’Industrie, 
de la rue Heyvaert et de la rue u Compas sont 
bloquées. 

Le stationnement

Même si les rues du périmètre se trouvent en 
zone verte (carte de stationnement «riverain»), 
les habitants se plaignent du manque de par-
king. En semaine, l’envahissant commerce de 
voitures d’occasion occupe de nombreuses places 
en voirie. Le week-end, les rues sont envahies par 
les véhicules des chalands du marché. Pendant 
les jours de marché, la totalité de la rue Ropsy-
Chaudron est occupée par du  stationnement en 
double file. Les commerçants se plaignent aussi 
du manque de respect et de sévérité policière 
pour les zones de livraison. 

Les jours de marché, le parking des abattoirs, 
côté canal, est totalement saturé. Pendant la 
semaine, il est vide et pourrait contribuer une 
solution pour résoudre le problème de stationne-
ment des habitants. Nos visites de terrains nous 
ont permis de constater que le parking du site 
est mal signalé et que cela n’aide pas à organiser 
le stationnement d’une façon plus rationnelle et 
efficace.

1 
Plan communal de mobilité : 
stationnement.

1

La pression automobile dans le quartier est très forte. Elle est due à la 
localisation du quartier, mais aussi à d’autres facteurs qui influencent le 
trafic.
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Pour tracer un profil des usagers de l’espace pu-
blic, on a confronté les résultats que nous avons 
obtenus grâce aux enquêtes de terrains (relevés et 
questionnaires) avec les infos obtenues aux inter-
views thématiques (ASBL, acteurs de terrain, 
etc.) et, enfin, avec les enquêtes menées précé-
demment par Abattoirs et Atrium. 

Usagers jours du marché

Des collaborateurs ont été envoyés sur le marché 
et dans les quartiers aux alentours munis d’un 
questionnaire générique. Les questions ont per-
mis d’une part de tracer le profil des usagers et 
de l’autre, de connaître les opinions sur l’espace 
public, les plaintes et les propositions par rap-
port au périmètre.

Les chalands du marché 

Chaque semaine, presque 100 000 visiteurs 
vont au marché des abattoirs. D’après notre en-
quête, 80% des chalands viennent de la Région 
Bruxelles-Capitale dont 35%  d’Anderlecht 
suivit par 15 % de Molenbeekois. Les 20% res-
tant proviennent de l’extérieur de Bruxelles. Le 
marché attire donc avant tout un public local. 
Ces chiffres sont très proches de l’étude menée 
par Abattoirs en 2004 sur le profil des clients du 
marché et par Atrium en 2014 (un peu plus d’un 
tiers habitent le quartier).

On fréquente le marché des Abattoirs :

•	 pour les prix avantageux par rapport aux 
supermarchés et aux autres marchés ; 

08
Les usagers de l’espace public

Vu la variété des activités qui prennent place sur le site, les usagers 
de l’espace public sont d’une grande diversité : habitants, étudiants, 
navetteurs, travailleurs, visiteurs, fêtards. 

•	 pour le grand choix et la variété des 
produits;

•	 pour les produits exotiques ou étrangers;

•	 pour l’atmosphère interculturelle et po-
pulaire qu’on respire les jours du marché. 
Comme le disait une commerçante de la rue 
Ropsy-Chaudron : «on vient s’encanailler 
aux Abattoirs». Les Abattoirs d’Anderlecht 
sont devenus, pour une population bruxel-
loise plus bourgeoise, une destination exo-
tique et une « évasion » de la ville. 

La moitié des clients du marché est étrangère. Ce 
chiffre est dû d’une part à la composition même 
de la population de Cureghem, client princi-
pal et qui est à majorité étrangère. D’autre part, 
l’offre en produits exotiques attire des popula-
tions cosmopolites. 

La plupart des habitants du quartier s’y rendent 
à pied ou en transport en commun. Selon les 
chiffres «Abattoirs SA» de 2006, 26% des usa-
gers se déplacent à pied, 29% en voiture et 45% 
en transport en commun. Atrium indique que 
le 38% utilise les transports en commun, 34% à 
pied et le 28% en voiture. Selon notre enquête, 
la proportion de gens que se déplace en voiture 
est d’environ 60%, mais notre échantillon est 
limité. De plus les étrangers non francophones 
ou chalands plus modestes hésitent à répondre 
en rue à un questionnaire.  Il est probable que la 
différence s’explique la différence s’explique par 
le niveau socio-économique plus élevé (et donc 
plus riche et motorisé) des usagers ayant accepté 
de répondre à nos questions.

1
Passage piéton entre le métro 
Clemenceau et entrée des Abat-
toirs. Selon Atrium on touche 
les 9600 personnes par jour en 
moyenne. 

1
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Les exposants du marché

Plus de 650 marchands s’installent chaque 
semaine sur le parvis des Abattoirs. La majorité 
d’entre eux sont originaires du Maghreb. 

Le marché s’organise selon les produits à vendre : 
•	 à l’Est et sur le parvis central les fruits et 

légumes ;
•	 sous la grande halle : les textiles ; 
•	 vers l’ouest : les produits domestiques (tapis, 

casseroles, détergentes) et encore du textile ; 
•	 dans la nouvelle halle alimentaire le marché 

à légumes et le marché à viande.

Tous les occupants doivent se présenter avant 8h 
et évacuer le parvis au plus tard à 16h. De 6h du 
matin à 8h et de 15h à 16h, les camionnettes et 
voitures des marchands accèdent et quittent le 
site des abattoirs.

Usagers de tous les jours 

Les commerçants et leurs clients

Ce profil se trouve toute la journée dans le quar-
tier. Ils y vivent parfois plus que certains habi-
tants qui travaillent en dehors du quartier. Sur 
la rue Ropsy-Chaudron, on trouve surtout du 
commerce agroalimentaire et quelques cafés, 
snacks et restaurants. Les commerçants  aiment 
bien la vitalité et le flux que le marché amène 
chaque semaine. En revanche, ils n’apprécient 
pas les effets négatifs que cette foule provoque en 
termes de mobilité et de propreté. 

En général, les commerçants souhaitent une 
meilleure qualité de l’espace et de l’ambiance du 
quartier. Si, actuellement, les clients viennent 
juste pour le temps de faire leurs achats, un es-
pace public plus propre et plus agréable les inci-
tera à rester plus longtemps dans le quartier. La 
difficulté de trouver un parking décourage, selon 
les commerçants, plusieurs clients potentiels.

Les travailleurs de la zone et 
du site Abattoirs - les étudiants 
Erasmushogeschool

Comme pour les commerçants, les travailleurs 
de la zone fréquentent parfois plus souvent le 
quartier que certains habitants. Plusieurs sou-
haitent des espaces agréables pour se poser pen-
dant la pause midi. 

Chaque jour, des dizaines d’élèves sortent du 
métro Delacroix pour se diriger le long du 
canal vers l’établissement Erasmus. L’école 

08
Les usagers de l’espace public

1 2 & 3
Les exposants et les travailleurs 
d’Abattoirs. Le marché, la 
nouvelle halle alimentaire et 
un boucher du marché à viande 
(source : Abattoir.be).

4
Commerçant de rue Ropsy-
Chaudron, Africain Express 
(source : Ghanainbelgium.
com).

5
Étudiants école 
Erasmushogeschool.

1

2

3

4

5



064
Suède 36
Anderlecht

Diagnostic
réaménagement de l’espace 
public autour des Abattoirs 
d’Anderlecht

00
Introduction

01
Méthode de travail

02
Contexte

03
Situation juridique et plans 
d’orientation

04
Analyse physique

05
Cadre de vie

06
Commerce & Équipements

07
Mobilité

08
Climat social

09
AFOM

10
Annexes

08
Les usagers de l’espace public

demande une réflexion de la part d’Abattoir 
et des pouvoirs publics pour un aménagement 
plus agréable et apte à la promenade sur la limite 
entre le site et le Canal. 

Les Habitants

Les habitants du quartier sont les premiers usa-
gers du périmètre. Ils viennent souvent faire 
leurs courses au marché ou dans les commerces 
de rue Ropsy-Chaudron. L’espace sur le site 
Abattoirs, liant la chaussée de Mons à la rue 
Ropsy-Chaudron est utilisé par les habitants 
comme raccourci et alternative plus calme à la 
voirie souvent congestionnée. On y trouve no-
tamment les parents des enfants qui fréquentent 
l’école primaire Sainte-Marie sur la chaussée de 
Mons.

L’état du bâti, la mauvaise réputation du quar-
tier, le peu de confort de l’espace public ne 
contribuent pas à rendre ces rues très attractives. 
Certains habitants qui habitent pourtant dans 
les rues proches du périmètre ne préfèrent pas se 
promener dans le coin le soir. 

Les enfants et les jeunes

Grâce à Cultureghem, des activités ludiques sont 
organisées le mercredi en dessous de la grande 
halle. Les enfants et les jeunes occupent donc 
aussi cet espace. D’après notre enquête et nos 
rencontres, ils aiment aussi se promener sur la 
plaine Abattoirs le week-end après le marché.

L’espace équipé pour les enfants, le plus proche 
du périmètre est la place Jorez. Souvent,  la place 
est l’objet d’actes de vandalisme. Les enfants et 
les mamans du quartier souhaitent un espace 
plus vert, plus sécurisant, plus calme le week-end 
et mieux équipé.

Usagers occasionnels

Ce sont les visiteurs des événements qui 
prennent place occasionnellement sur le site 
Abattoirs ou au «Curo-Hall». Depuis de nom-
breuses années, les caves sont louées pour des 
événements très divers et attirent toute la Région 
bruxelloise sur le site. 

Aujourd’hui, la surface du site accueille éga-
lement des événements, comme l’«apéritif 
Boeremet» qui s’organise presque tous les jeu-
dis. Les amateurs de ces «apéros urbains» sont 
souvent extérieurs au quartier, le connaissent 
peu et viennent sur le site uniquement pour 
l’événement. 

1 & 2 
Enfants et jeunes qui 
participent aux activités de 
Cultureghem.

3 & 4
Rue Ropsy-Chaudron, les jours 
de la semaine sans marché. 

1

2

3

4
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Chrysalide

C’est un comité de quartier localisé à rue du 
Chapeau, immédiatement voisin de notre péri-
mètre d’étude. Le comité a été fondé en 2004 
suite au succès des activités organisées par des 
habitants pendant la journée sans voiture de 
2003. Depuis cette date, ils travaillent active-
ment dans le quartier pour établir une convivia-
lité entre les habitants et éliminer la mauvaise 
réputation qui est attribuée à leur lieu de vie.

Le comité de quartier compte une diversité de 
nationalités présentes dans le quartier. Parmi 
ces initiatives, il y a aussi « Anderlecht ma 
belle », un blog sur lequel les habitants peuvent 
dénoncer les soucis en terme d’équipements ou 
d’espaces publics endommagés. Ils organisent 
aussi des ateliers pour sensibiliser les nouveaux 
arrivants à la pratique du tri et à respecter les 
règlements concernant les poubelles.

ULAC et CRU

L’Union de Locataires ULAC déploie des ac-
tions sociales dans le quartier en proposant un 
travail d’insertion par le logement. Ils favorisent 
aussi un programme de cohésion sociale pour 
l’immeuble Goujons avec l’organisation de per-
manences sociales, d’écoles de devoir, etc.

CRU travaille souvent en collaboration avec 
ULAC. Les deux organisations mènent des pro-
jets et programmes pour sensibiliser sur l’éner-
gie et la durabilité. Une concertation citoyenne 
sur l’espace «métro Clemenceau et Abattoirs»  
a été organisée en 2009 par le CRU.        

UFLED

UFLED ou Union des Femmes Libres pour 
l’Égalité des Droits est une ASBL née en 2004 
qui travaille sur le territoire de Cureghem. Sa 
mission est d’assister les familles en situation 
économique précaire et d’aider l’émancipation 
des femmes. Elle est très présente pour favori-
ser l’intégration des femmes à travers des projets 
d’alphabétisation.

08
Vie associative

Plusieurs ASBL ou institution socio-éducative travaillent à Cureghem. Elles 
sont, pour leur grande majorité, subsidiées par la commune d’Anderlecht, 
les communautés flamandes et francophones ainsi que par des fonds 
européens.

Cosmos

Cosmos offre des activités aux personnes âgées 
avec l’objectif de briser leur isolement. Il gère 
aussi un restaurant social en offrant de l’emploi à 
des personnes non qualifiées.

Cultureghem

Cultureghem est une ASBL qui travaille sur le 
site des Abattoirs. L’objectif de cette organisa-
tion est d’ouvrir le site des Abattoirs aux habi-
tants du quartier. Plusieurs activités sont propo-
sées. Le principe est d’utiliser l’espace existant 
constitué par la grande halle couverte et les caves 
des Abattoirs pour renforcer la cohésion sociale 
dans le quartier. 

Du lundi au mercredi, l’espace occupé par le 
marché le week-end devient le terrain de jeux 
des enfants et des jeunes du quartier. Les jours 
de marché, en collaboration avec des écoles, des 
activités culinaires sont organisées pour mettre 
en contact de manière ludique les enfants avec 
une alimentation saine.

1 
Le restaurant social Cosmos.

2
Activité de verdunisation du 
quartier mené par Chrysalide.

1

2
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L’éclectisme culturel

Comme dit précédemment, Cureghem est un 
quartier avec une population à majorité étran-
gère. Cette caractéristique donne au quartier 
une atmosphère toute particulière. En se bala-
dant dans les rues ou sur le marché, on perçoit 
souvent une atmosphère festive, différentes 
odeurs et couleurs, un magasin africain implanté 
à côté d’un magasin polonais. Une ambiance fas-
cinante de marché portuaire.

La viande

Les abattoirs marquent fortement l’identité du 
quartier. Cette activité témoigne de plus d’un 
siècle de pratiques et d’activités liées à la viande.  
Elle est partie prenante de cet écosystème qu’est 
le quartier de Cureghem. Depuis l’ouverture des 
abattoirs, toute une série de boucheries se sont 
installées à Cureghem en lui donnant l’image du 
quartier de la viande.

Autour de cette institution s’est développé tout 
un folklore. Belge ou étrangers ont établi diffé-
rentes traditions : 

•	 il y a quelques années, pendant le carnaval 
on y organise le concours du « bœuf gras », 
une vraie fête populaire qui attire beaucoup 
de monde ;

•	 Chaque année à Pâques, les Abattoirs 
offrent l’agneau pascal à la famille royale. 

•	 Depuis de nombreuses années, le site ac-
cueille l’abattage rituel de l’agneau de l’Aïd 
al-Adha où les familles musulmanes se 
rendent à l’abattoir pour y acheter leur mou-
ton ou pour récupérer celui qu’ils avaient 
réservé pour l’égorger selon la tradition 
islamique. 

Un quartier mixte

Cureghem est un ancien quartier industriel, sur-
tout vers le canal. On y reconnaît les anciennes 
structures qui abritaient une activité ouvrière 
aujourd’hui disparue. Depuis quelques années, 
on assiste à une montée de la fascination du 
public pour ce genre de paysage délaissé, témoin 
d’un passé résolu encore proche de notre époque.

08
Les identités 

Cureghem est un quartier qui vante une histoire très riche, il propose un 
éventail d’activité et entreprises très variées et il accueille population de 
toutes les origines. 

« Encanailler »

Le côté populaire et interculturel du quartier 
attire parfois le week-end un type de visiteurs 
plus aisés. Venir sur le marché d’Anderlecht est 
vu Comme une manière de se plonger dans une 
ambiance populaire, d’un autre temps et sûre-
ment différente de sa réalité quotidienne. 

1

3 1 
Le canal de Bruxelles, un 
paysage industriel.

2
Un moment de Aïd al-Adha.
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Groupe de travail
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Zone Abattoirs-Chaudron

•	 D’où venez-vous?

40% Anderlecht
40% RGB
20% Autre

•	 Combien de fois allez-vous sur la zone en 
question?

55% quotidiennement
45% 1 ou 2 fois par semaine

•	 Quel moyen de déplacement avez-vous uti-
lisé pour venir ici?

60% en voiture
20% à pied
20% transports en commun

•	 Selon vous, que pourrait-on améliorer au-
tour des Abattoirs et entre les deux stations 
de métro, Rue Ropsy-Chaudron? (qua-
lité de l’espace public, entretien, mobilité 
douce, transports en commun, convivia-
lité, verdurisation, commerce, circulation, 
stationnement…)

Propreté et nuisances : état des trottoirs, odeurs, 
bruits, insécurité.
Manque d’espaces verts.
Plus de vélos.
Problèmes de mobilité : flux piétonnier, signalé-
tique parking, parking livraison (kiss and go).

Zone Birmingham

•	 D’où venez-vous?

90% Anderlecht
10% RGB

•	 Combien de fois allez-vous sur la zone en 
question?

100% jamais

•	 Quel moyen de déplacement avez-vous uti-
lisé pour venir ici?

100% à pied ou transports en commun

•	 Selon vous, que pourrait-on améliorer au-
tour des Abattoirs et entre les deux stations 
de métro, Rue Ropsy-Chaudron? (qua-
lité de l’espace public, entretien, mobilité 
douce, transports en commun, convivia-
lité, verdurisation, commerce, circulation, 
stationnement…)

10
Questionnaires

Propreté et nuisances : le marché est trop 
chaotique.
Manque d’espaces verts : surtout vers canal.
Problèmes de mobilité : trop de voitures, trafic 
de transit.

Zone Jorez-Conseil

•	 D’où venez-vous?

100% Anderlecht

•	 Combien de fois allez-vous sur la zone en 
question?

50% quotidiennement
50% le week-end

•	 Quel moyen de déplacement avez-vous uti-
lisé pour venir ici?

50% à pied ou transports en commun
50% en voiture ou transports en commun

•	 Selon vous, que pourrait-on améliorer au-
tour des Abattoirs et entre les deux stations 
de métro, Rue Ropsy-Chaudron? (qua-
lité de l’espace public, entretien, mobilité 
douce, transports en commun, convivia-
lité, verdurisation, commerce, circulation, 
stationnement…)

Insécurité : bandes de jeunes, dangereux pour les 
petits, équipement public souvent endommagé.
Manque d’espaces verts : place Jorez ne suffit 
pas, il y a que le parc de la Rosée

Zone Compas-Heyvaert

Aucune réponse.
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Total : 13 participants
Groupes formés : 2

Groupe 1

Les thèmes ressortis :

5 points - place, travail, signalétique

4 points - sécurité propreté éclairage, exposition, 
mobilité, formation

3 points - logements, parking

2 points - marché, verdurisation, habitants

1 point  -café et resto

Groupe 2

Les thèmes ressortis :

5 points - propreté, plaine de jeux

4 points - mobilité, folklore

3 points - commerce, place, café/resto

2 points - signalétique, sécurisé

1 point  - famille, formation

Sujets de discussion

Les sujets de discussion les plus récurrents se 
sont concentrés autour de la verdurisation, de 
l’emploi, du  commerce, de la sécurité, du par-
king, des livraisons, de la mobilité, de la plaine 
de jeux, du mobilier urbain et de la propreté.
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Groupe de travail

Chaque participant a 5 points qu’il peut distribuer et donner aux thèmes ou 
questions ou enjeux qu’il considère plus ou moins importants. 
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•• ATRIUM, baromètre 2014 profils des 
quartiers commerçants bruxellois

•• IRIS 2, plan mobilité/ Bruxelles-mobilité de 
la RBC et association momentanée, Atanor/
Yuluka/Speculoos/2011

•• ABATTOIR SA Etude sur le profil des 
clients du marché des abattoirs - Anderlecht-
Cureghem Town Centre Management 2004

•• COLLECTIF IPÉ, BUUR, diagnostic et 
programme Contrat de Quartier COMPAS

•• FORUM ABATTOIRS, diagnostic final

•• ORG, ABATTOIR SA, Projet de déve-
loppement global Abattoir, «le ventre de 
Bruxelles», novembre 2011

•• BRUT, KARBON’, Conceptbegeleiding 
stadsvernieuwingsproject Slachthuizen-site en 
Erasmushogeschool Brussels, juin 2015

•• DIRK DE CALUWÉ, Cureghem partie 1 et 
2, janvier 2013

•• COMMUNE D’ANDERLECHT, Plan 
communal de mobilité, septembre 2003

•• BRUXELLES MOBILITÉ, Cahiers de 
l’Observatoire de la mobilité

•• CRU, Concertation citoyenne métro 
Clemenceau/Abattoirs, rapport final, juin 
2009

•• COOPARCH, PCD commune d’Anderlecht,  
2011
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